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et maintenant 
oùallons-nous ? 


Retour inéluctable 
à une monnaie-or 
internationale 


ivre et le dollar étant eux 
aussi malades de la guerre, 
dès cette année dévaluation 
générale «t revision des 
accords de Brelton Woods 


par Jacques GASCUEL 


U VONT LA LIVRE ET LE DOL: 
LAR? CETTE QUESTION, IL || ou 
SEMBLE BIEN, NE COMPORTE 5 
QU'UNE REPOÑSE : LA LIVRE || et à celles qui, après de lon- 
gues heures d'attente, n'ont pu 
approcher des guichets, d'effec- 
descendu l'échelle des vae || tuer le dépôt prévu par la loi 
allègrement, est en tète, | | — 
nt, N'en doutez pas 
f Ce oue mous avons tait hier, d'autres le 
Dans cette affaire, nous 
les premiers parce que les plus 
Mais nous ne sommes pas les 


ET LE DOLLAR VONT, TOUT COMME 
LE FRANC D'HIER, VERS UNE DEVA- 
LUATION, Toutes les monnaies, depuis la 


Mf mals tes autres sui 


Comment se traduisait la maladie du 
tme? Par l'existence d'une différence 
tie la valeur officielle du franc, celle 
inle var les accords de Bretton Woods, 
M sa valeur réelle 
fre ut 1/220 de dollar (c'est-à-dire 
Me dollar vaut 120 francs), Mais nous sa- 
Wow tis bien que ce m'était pas wrai, 
ue le dollar valait plus de 300 francs 
est-à-dire que la valeur 
Au frane m digassait pas 1/300 de dol- 
Mi, quelle était loin de 1/220; 

kund Ma menionaasofliciel est event 
Arap pros, quand Wes effets de la déprè- 
lon du frane we sont falt, malgré 
sentir sur nes prix de revient pare 
Aant sur vos prix de vente, il a bien fallu 
Teeonmaitre la Volt at évaluer. 

Ua maladie de fa [ve et celle du dol- 

ae traduisent baetement de la mème 
olficleHement, vaut 4 
Sat 3 cum, Hier, à Paris, elle à 


ue Ma marché moly parisien comme sur 
tous fes muehés du monde, Ja livre ne 
dut pls 4 dollars et 3° cents, mais 


Quant au dollar, c'est par rapport À 
Aor quil faut Te considérer, Le dollar. est 
difin) officiellement comme valant 1/35 
Woe d'or fin, lonca pesant 31 graine 
mes 1.035, 11 est facile de calculer, dans 
tonnalssant le cours en 
frane du dollar à Paris, combien devrait 

à Paris également, la 

Mf re d'or de 20 francs française, Cette 
il y a huit Jours, 

925 trancs, Si Von fait le calcul dans 
jus conditions, on trouve pour le napolèon 

DM coors très inférieur à 3,925 franos : 

22200 francs sur la base du dollar à 337 
Manes, C'est done que le dollar ne vaut 
ns 1/35 donce d'or, mais beaucoup 
Dans la cas d'espèce, le calcul 
3/55 8— il donnerait aujourd’hui, 
i le dollar à 300 et le napoléon À 
3200, 1/50 sans doute, Comme pour le 
fane d'hier, il y a done tromperie sur la 
marchandise quand il s'agit de livre et de 
dollar, Pour la livre, la tromperie est de 

Pour le dollar, elle est 
moindre, Mais, en admettant que le ma 
thé parisien surévalue l'or, elle atteint ce- 
Btndant un bon tiers, 


| @ 
‘4 
| 


M pièce valait encore, 


D'où vient la maladie 
générale des monnaies ? 


 lrntestablement, des bouleversements 
M de lappauvissement général dus à la 
un, Les monnaies actuelles ne sont pas 
ft wales monnaies, c'est-à-dire des” lin- 
aots de métal dont le poids et le titre 
ent certifiés, ce qui les rendraient indé- 
pendantes de toutes contingences politi- 
Aus ou économiques, Ce sont des bons, 


(SUITE A LA PAGE 3) 
Lire en page 3 : 
Een Page 


Les avoirs français 
débusqués aux U.S.A., 
bloqués en Angleterre 


UNE LUNETTE MOI 


Guqu'à 6 dioptrie). 


durée limitée, valable 
LEROY à Paris 


mor raaLe 80 


EXCLUSIVI MAUCAP 
PRODUCTION. LIMITÉE 
MODÉLE BRACELET 1.980 
Sud pour Bracelet cuir rentable 120% 
LEE oe sya orema Sot 48r 
MOOELES | avec verre mcmsable suppi SO! 
Uvré avec BON DE GARANTIE 
ENVOI CONTRE REMB'ou MANDAT A LA COMM” 


uane miie 
PARIS 3 


MÉTRO St SÉBASTIEN-FROISSART 


France-soir 


DÉFENSE DE LA FRANCE ` FONDÉ SOUS L'OCCUPATION (I4JUILLET 1941 
Mercredi 4 Février 1948 — Prix: 5 fr. 


, LE TEMPS QU’IL FERA 


AUJOURD’HUI : 


y, 


Temps généralement nuageux, se 
couvrant de plus en plus par 
l'ouest avec nouvelles pluies sut. 
ga d'éclaircies passagèr. t 
e| sud-ouest assez fort et itr | 
lent: Directeur D Température sans nee a 


général : A. BLANK 


A DERNIÈRE 


Néanmoins, il est recommanc 
aux déposants de ne pas atten- 
cette prolongation encore 
d'accomplir 


problématique 


On nous disait : le 


e marché noir, le 
s, C'est-à-dire que, 


titre le gouvernement, 


prix À la production. 


le kilo 


et 10 francs b 
TE MODERNE Avec un hiver ausal c 
DEUX VERRES, méme) devrions bénéficier su moins d'une 
mme astigmates D stabilisation des prix 


ons d'Optique f| auête et de prescrire une surveillan. 
x4 ce des plus strictes à tou: 
roflez-en aujourd'hui même. de vente, En outre, prochainement, 


des ém 


acrupule. 


do 60 


Johnny Weismuller — 


Le ministre des Finances déci- 
dera cet après-midi s’il y a lieu U C 
de prolonger les 
opérations d’une 
journée de plus 


N raison de l'affluence devant les banques, les trésoreries et les perceptions — af- 
E fluence aussi imposante aujourd'hui qu'hier — le ministre des Finances a étudié, 
ce matin, la possibilité de prolonger d'un jour, le délai prévu pour le dépôt des bil- 
lets de 5.000 fr. 

… Cette prolongation, toutefois, ne serait rendue officielle qu’en fin d'après-midi et ne 

étendrait que pour la seule journée de mercredi. 
Elle permettra ainsi aux per-| 
sonnes actuellement en voyage 
indisponibles pour 


LE GENERAL JUIN : 
Au Maroc, l’écono- 
mie américaine est 
plus favorisée 

que la nôtre 

Elle devra faire l’objet 
d’ajustements nécessaires 


RABAT, 3 février (dép. « France- 
soir 3). — Le Consell du gouverne- 
ment su Mafoc a poursuivi hier ses 


travaux, Les 


débats ont été consi 


cré à la dévaluation françals® qui 
a provoqué un afflux de esplta‘x 


français, 
Après que le général Juin, rési 


dent général de France au Maroc, 
alt annoncé une réductiôh di bud- 
gei, M Dumas x SMnign Ju, prés 


sencé dans le Pays de troia écono- 
mies parallèles : à 
caise, marocaine et américaine 
Cetta constaiation a amené je géné: 
Juin à faire une imporiante déclaration 
< L'économie française supporte piel- 
nement ses charges, applique les dahirs, 
les lois sur les joyers 
relèvements de saiaifes, 
> L'économie marocaine ne le falt pas. 
Nous toïérons qu'elle ne le fame pas 
parce qu'une attlude inverse de notre 
part serait considérée comme inquisita- 
iale. 
» L'économie marocaine est privilégiée 
par rapport à l'économie française. 
> Quant A l'économie américaine, qui 
bénéficie, grâce à l'acte d'Algésiras, de 
la politique de la porte ouverte dans ce 


Payg, elle fonctionne en fall comme une 
écohomie Iibre qui n'est Pas nstreinte à 
tontes les taxes, qui ne veut s'astroindre 
à rien et qui, en fait, nous défavorise. 
Eile devra être l'objets  d'ajustements 
nécessaires. > 


Les gangsters de la | 


Râpée auraient 


traversé PAlsace 
sans réussir à changer 
an billet de 5.000 francs 


MULHOUSE, 3 février, — Les 
gangsters qui opérèrent récemment 
à Paris, quai de la Râpée 

dévalisèrent la paie du 
dont la majorité était consti- 
tuée par des billets de 5.000 francs 
auraient été vus dans une voiture 
portant le numéro 5058 RL. 

Cette voiture se serait arrêtée à 
Ballersdorf, où ses occupants tentè- 
rent, en vain, d'échanger un billet de 
5.000 francs. 

Un peu plus tard, l'automobile 
suspecte a traversé Montreux-Vieux, 
où le chauffeur a demandé Ia route 
de Delle, qui conduit à la frontière. 


— Pour les petits porteurs 


$ MÉMOIRES DU DUC DE WINDSO 
Guillaume II m'a reçu 


`~ 


économies fran- 


effectue des | 


On accuse 
d'avoir utilisé des crédits consi- 
dérables à acheter du charbon 
américain, alors qu'il se montrait 
dans le même temps d'une ex- 
trême parcimonie en ce qui con- 
cerne les produits pétroliers. 


paralysa les raffine- 
les navires pétroliers 


zan — a-passé la bague au 
doigtrde la jolie Allene Gates, 
de Venice . (Californie). 
mariage a eu lieu à minuit, 
dans un ranch californien, et 
sous l'œil dy propriétaire 
Jack Fugitt. La veille, Tar- 
zan avait divorcé de Bery 
Scott, à Reno, comme de juste 


Enquête sur la 
‘hausse abusive des 
fruits et légumes 


La hausse des produits agricoles 
et plus particulièreme: 
fruits et légumes, préoccupe à just 


ment, dans cette hausse, tout ce qu 
pèse d'une façon abusive 


Uibérafion 
Un extraordinaire ro- 


Aujourd'hui, oignons à 110 francs 

contre 56-en octobre ; carot 
tes à 50 et 54 francs; 
65 et 68 francs; choux-fleurs à 68 


man d'aventures 


LE RESCAPÉ DE 
LA CHIMÈRE 


par un des maî- 
tres de l'humour 


René Lefèvre | 


augmentent régulièrement 
Devant cette situation, 
du Foresto vient d'ordon 


ions à la radio informeront 
les consommateurs des 
marges bénéficiaires normales pour 
les mettre à même de se tenir en 
garde devant les étiquettes sans | 

| 


L'enquête sur le vin mise e; 
11 y a plusieurs semaines a fail 
ser le litre dé 46 francs 


Les cambrioleurs assassins de l'avenue 
Victor-Hugo sont venus en Cadillac 


Ils ont tué le concierge et blessé un danseur 


AUJOURD'HUI 


N mystérieux cambriolage, avenue Victor-Hugo, s'est terminé 
U hier soir par up meurtre. Il était 21 heures. M. Maurice Bon- 
concierge AiB, kyoras Viclor Ruko, était 

allé, comme tous les soirs, fermer la grille d'entrée, car la 
maison, basse comme un hôtel particulier, se trouve au fond d'un 
jardin. On y accède par un court sentier de terre qui longe l'immeu-| 
ble voisin. 


naire, 51 ans, 


M. Bonnaire avait remarqué une 


magnifique voiture américaine grise| 


qui stationnait à la porte. Un hom- 
me en chapeau mou au volant. Qui 
que visiteur, sans doute, pe 
qui allait rendre visite à un loca- 
taire de Ja maison. 
e était/las, I 
e où sa femme l'aida à se 
vêtir, à enlever ses chaussures. Que 
ges’ minutes pl 
faire une dernière ronde, 
revint à la loge, inquiè dans le 
couloir qui longe la maison, sur la 
gauche, une des poubelles était ren- 
versée. les ordurés jonchalent le so! 
M. Bonnaire se rechaussa, et ils re 
tournèrent ensemble vers le couloi 
La femme poussa la porte donnant 
sur la deuxième cour intérieure. 
Tout à coup, éporvantée, elle 
s'écria : 


Elle 


Mais elle 


venai 


vers le carreau brisé d'une des fe- 
nêtres desl'appartement qu'occupe 
au rez de chaussée Mme Wohlge- 
muth une lumière mouvante, comme 


aurait _promenée, 


vait que Mme Wohlgemath était 


éclate, Deux. individus se précipitent 
hors de l'appartement, par la fené- 

concièrges sur 
leur passage : prenant la fuite. l'un 
d'eux se rgtourne et tire deux cou: 
rice Bonnaire s'effondre 
dans le coin du couloir, tié raide. 
Une balle avait transpercé la må- 
choire ; une autre Favait atteint à 


Madeleine FRANCE. 


| 
é'apercevoir, à tra-l 


SUITE PAGE à 


* VNECURE DE SANTÉ POUR VOTRE LINGE 

Lx 22 MODÈLES DE MODE PRATIQUE 

i * UN TURBAN D'UN GRAND COUTURIER 
* LE PULL-OVER"CHAUVE-SOURIS" 

* LE NOUVEAU MANNEQUIN FEMME NOUVELLE 

* L'ALPHABET DES POMMES DE TERRE À 


EN LISANT 


ELLE 


CETTE SEMAINE 


qu, 
PT 


rois semaines de 
anne d'essence 
RÉPERCUSSIONS SUR TOUS : 


Transporteurs et médecins en partie paralysés 
500 taxis en moins à Paris ® 2 milliards 
de manque à gagner pour le Trésor ® Tra- 
casseries nouvelles du contrôle des routes 
è …et plus que cinq jours de carburant! 
* ES premières décisions gouvernementales tendant à restreindre 

dans d'appréciables proportions les allocations d'essence ont 


soulevé une émotion considérable chez tous ceux dont l'activité 
professionnelle est conditionnée par le libre usage de leur 


Chez les raffineurs et autres techniciens du pétrole, on met en 
cause au premier chef la longue bataille qui, depuis des années, op- 
pose en France le rail et la route. 


le gouvernement ~— 


qui fafsaient route 
sa dérouter vers Anvers pour s'y 
délester- de ieur précieuse cargai- 
. On estime que nous avons per- 
d'essence. De toute façon, il nous 
en reste. aujourd'ht# 80.000 mètres 
cibes environ, soit 4 à 6 jours de 
notre consommation d'avant-guérre. 
Les restrictions en la matière ne 
frapperont pas seulement les usa- 
gers ; elles atteindront également le 
trésor, puisque d'après les estima- 
tions qu'on vient de faire l'Etat, qui 
prélève 15 francs par litre d'essen- 
ce, va se voir frustré, par suite de 
la mévente, de plus de deux mil- 
liards de francs. 

Chez les transporteurs routiers, on 
attend des précisions avant de se 
prononcer, mais on signale déjà la 
fermeture d'un certain nombre d'en- 
treprises. 


Les médecins de la Seine 
sans essence 


Vive émotion chez les médecins, 
qui publiaient hier, en fin de soirée, 
un communiqué aux termes duquel 
ils déclinaient toute responsabilité 
pour «les graves conséquences 
au'entrainera pour la protection de 
a santé publique la prolongation 
d'une telle situation >. 

Pour le docteur Charry, secrétaire 
général de la Chambre syndicale, le 
présent état de choses apparait com- 
me catastrophiqui. 

— Les médecins de la Seine, nous 
dit-il, sont pratiquement sans essen- 
ce depuis vendredi derni:r et, en 
mettant lea choses au mieux, i's 
toucheront pas avant samed 
chain, C'en est assez pour justifier 
toutes les craintes en ce qui concer- 
ne les interventions urgentes, les ac- 
couchements, etc. 

> On nous a prévenus samedi des 
nouvelles dispositions envisagées, 
alors que déjà nous avions réparti 
les tickets de février. Et l'on pré- 
tend maintenant nous donner des 
bons valables pour trois jours. Ceci 
nous met dans l'impossibilité absolue, 
de procéder à aucune répartition, 
car cette opération,-qui relève pour- 


René DUSSART. 


® sure race : 


vers nos ports à | 


u de ce fait 180.000 mètres cubes| 


ENFIN 
TOUJOURS 


PAS TOUT DIT; 


Pour écouter 


J.-P. Sartre les Ber- 


linois ont payé 


2.000 marks : un an 


de salaire moyen 


(De notre envoyé spécial 
permanent) 


BERLIN, 3 février (par téléphone). 


ERLIN a eu sa grande journée exis- 
tentialiste, 
« Viendra-t-il, ne viendra-t-il 
pas 2., » La question revenait sans 
cesse dans les conversations privées et 
dans Jes journaux qui, paraissant sur six 
pages, en consacrent facilement une à La 
critique des « Mouches », qui connaissent 
actuellement un immense succès. 


Jean-Paul Sartre est venu et a déchaïné 
une tempête dont il n'est pas encore pos- 
sible de mesurer toutes les conséquences 

« Qu'est-ce que l'existenlialisme P, » 
Une discussion publique. annoncée entre 
Sartre et des « personnalités ‘allemandes 
éminentes » devait apporter une réponse à 
cette question, A 9 heures, le prix d'une 
place avait atieint 2.000 marks au marché 


soit à peu de chose près, ce qu’un 
empioyė moyen gagne dans lanne.. A 
10 heures, on se battait à l'entrée de la 
salle. A 10 h. 30, Jean-Paul Sartre ar- 


rivait, 


Sartre trouve des places 
à ses 16 « secrétaires » 


A femme, Simone de Beauvoir, pré- 
S féra une promenade à travers Berlin 


à la discussion philosophique; 
— Ce que Sartre dira, 


en allemand, Je ne le comprendrai pas.. 


Le philosophe existentialiste avait ‘fort 
imprudemment promis à 16 Jeunes Beri- 


nois, dont il avait fait la connaissance, 


de les introduire dans la salle sans billet. 
vit Ja foule qui s'écrasait aux 
portes, il comprit que sa promesse ne se- 
rait pas facile à tenir Comment se pré- 
senter avec un cortège de 16 personnes 1 
Sartre fit un rapide calcul, puis se livra 
à un manège que les figurants chevronnès 


Lorsat 


du « Châtelet » n'eussent pas désavoué. 


La « Hebbel Theater ».a quatre portes, 
Sartre se présenta à chacune d'elles ac- 
tompagné de quatre secrétaires. Les 16 


furent bientôt dans la place. 


(SUITE A LA PAGE.3) 


le sais, 
affirma-t-elle ; et ce que les autres diront 


heval dans son 


ureau 


Pour penser clairement 
mon oncle Willy trouvait 
que la selle lui convenait 
mieux que le fauteuil... 


Celui qui fut Edouard VII a 
précédemment évoqué son édu- 
cation rigide, son affection par- 
ticulière pour Edouard VII, son 
séjour chez les Cadets de la 
marine, Son père, George V, lui 
a fait quitter la marine pour 
parfaire son éducation en Fran: 
ce et à Oxford (1). 


ALGRE le formida- 
Ri ble effort intellec- 
tuel fait en môn 
honneur, Oxford 
ne réussit pas à vaincre la 
dif'iculté que j’épreuvais à 
étudier — legs de mesan- 
cêtres, qui vécurent tou- 
jours éloignés des livres. 


Comme s'il avait voulu éviter À sa 
vénérable Institution d'être un 4pur 
accusée du manque de qualités Intel- 
lectuelles de l'héritier du Trône, le 
professeur Warren (vice-chancelier 
de l'Université), rédigea sur les pro- 
grès que j'avais faits À loccasion 
de mon départ d'Oxford, un rapport 
bienveillant mais entremélé d'ex- 
cuses : 

soline sera ni un rat de biblio- 
théqué ni un Bel esprit “et -encore 
moins un « Salomon britannique » 
disait-ll, en ajoutant toutefola : 
« Pendant tout le temps de son pas- 
sage ich, II n'a pas cessé d'étudier 
les hommes, d'observer les caractè- 
Fes, de les ‘suivre dans leur évolu- 
tion gt d'essayer de pénétrer la vé- 
ritablé nature de l'Anglais, consi- 
déré individuellement ou en 
groupe ». 


Je n'avais aucun pressen- 
timent de la catastrophe 


Ma vie tranquille, à Oxford, se 
trouva interrompue, à deux reprises, 
par des séjours que je fis en Alle- 
magne. 

De même que pour mon voyage em 
France, je fus accompagné par trols 
personnes : le commandant Gado- 
gan ; mon précepteur d'allemand, 
Fiedler, et Finch (2). 

Le büt de ce voyage était de Me 
perfectionner en allemand et d'ap- 
prendre à connaître cette race ro- 
buste, dont le sang coulait abon- 
damment dans mes Veini 

La première guerre mondiale de- 
vait éclater à peine un an plus tard; 
Je dois cependant reconnaltre que, 
comme touriste, je ne nourris Au- 
cun pri ntiment de la catastrophe 
procha; l'Allemagne que Je vi- 
šitais était très active et très gala : 
J'eus l'impression que ses habitants 
étaient le peuple le plus doux d'Eu- 
ropi 

Parmi les raisons qu) m'incitaient 
à le croire, il y avait le fait que | 
nombreuses petites cours d'Alem- 
gne étaient peuplées . d'oncles, de 
cousins et de tantes qui m'accuell- 
lifent tous avec joie, Je passaj quel- 
qnes semaines à Strelitz, chez da 
tante de ma mère, la grande-duches- 
ss de Mecklenburg-Strelitz, Agée de 
91 ans. Elle me raconta comment, 
étant jeune fille, elle avait été pré- 
sentée à George IV (3), qui lul 
avait tapoté la joue, 

Dans le royaume de Wurtemberg, 
aujourd'hui disparu, je résidai dans 
| un somptueux palais, à Stuttgart, 
| comme hôte du roi Guillaume et de 
| la reine Charlotte, que j'appelais 

e oncle Willy > et € tante Cha 
lotte >». 


| « Restez donc pour 


l'anniversaire de Sedan... » 


En dehors de. toute relation „de 
famille,” la protocole, exigeait, qu'en 
ma qualité de prince de Galles, je 
| rendisse une visite de courtoisie à 
| l'empereur, Guillaume IL 
| Mais, avec une singulière lourdeur, 

ie Kaiser, en m'invitant à aller ul 
rendre visite le 31 août, ajouta qu'il 
espérait que je pourrais rester assez 
longtemps auprès de lui pour assis- 
ter à la revue qui avait lieu chaque 
année à l'occasion de l'anniversaire 
de la capitulation des Français à Se- 
dan, en 1870, 

Les Frünçals, liés à nous par l'En- 
tente cordiale, auraient certainement 
mal accueilli ma présence à unencé- 
rémonie de ce genre. Cette situation 
qui aurait pu s'avérer difficile fut 
évitée grâce à la finesse diplomati- 
que de l'ambassadeur de Grande- 
Bretagne, qui s'arrangea pour. enlé- 
ver toute signification politique à ma 
visite. 

Je connaissais vaguement l'empe- 
eur pour l'avoir vu au, cours dé vi 

es spectaculaires qu'il avait ren- 
dues à notre petite Île. Mais ce fut 
au palais royal, dans Unter den Lin- 
den, à Berlin, que je le vis pour 
la première fois dans le cadresqui 
lui était propre. 


(Suite page 4) 


(1) Voir « Francesolr » daté des 20 
au 31 janvier. 
(2) Domestique particulier du priñee 


Vaches di Contine vita 
dns ELLE 2e MN. 
CETTE SEMAINE louna [deh Hof Defafhns- 


de Galles, 3 
(8) Roi d'Angleterre (1762-1630). - 


A la galerie Cambacérès, de 
vigoureux paysages et portraits 
en pleine pâte de Boissonnade, 


Théâtres et Cinémas 


OPERA, merc., 20.30, La Grlsi, Mirages, Palais 


je cristal, 
OPERA-COMIQUE, 20 N, 15, Carmen, 
GOMEDIE-FRANÇAISE (Aichelieu), 20 h. 45, 
Un mois à — (Luxembourg), 


20h. 45, Char 

ménage. 
AMBASSADEURS, 20 h. 50, Route des Indes. 
ATHENEE, 21 h., Don Juan. 
ATELIER, 21 h, Invitation au chàteau, 
ANTOINE, mert, 20 h, 45, La Patron 
BOUFF.-DU-NORD. 21 h., Mariage à rebours, 
BOUFF.-PARISIENS, mer.21 Couleurs du temps 
COM.-WAGRAM, mer., 21 h., Une Petite Rosst, 
COM..CHELYS, 21, Procès d'Oscar Wilde. 
DAUNOU, 21 n, Trois gargons, une fille. 
BDOUARD-VII, mer, 21 h. Le Diable boiteux, 
GAITE-MONTPARN., 21 n., Dame de l'aube. 
GRAMONT, 21 h Baby Hamilton. 
GD-GUIGNOL, mer, 20.45, Baiser 
GYMNASE, 21 h, Le Retour. 
HESERTOT, 20.45, Maitre dé Santiago, 
HUMOUR, 21 h., Les Nouveaux Maitres, 
MADELEINE, mer., 20 h. 45, Passage du Malin, 
MARIGNY, 20 h, 15, Hamlet. 
MATHURINS, 20,45, Empereur de Chine, 
MICHEL, 20.45, Une poule sur un mur, 
MICHODIERE, 21 N., KMX Labrador, 
MORCEAU, 21 h, Fallndor, 
MONTPARN-BATY. 21 h, Archipel Lenoir, 
NOCTAMBULES, 21 h., Dr Hinterland 
NOUVEAUTES, 21 t., La Petite Huile 
ŒUVRE, mer., 21 h, Homard À l'américaine 
PALAIS-ROYAL, mer, 21 h, Chasse gardée, 
PIGALLE, 21 h, Je vivrai un grand amour, 
PTE-ST-MARTIN, 21 hu Tire au flanc, 
POTINIERE, 21'h, Jeux de dames, 
RENAISSANCE, 21h., Route au tabar. 
ST-GEORGES, 20.45, Ün homme somme les avt, 
SAR-BERNHARDT, 21 h., Marie elte, 
TH, DE PARIS, 21 h Rue ges Anges, 
TH. DE POCHE, 21, Ün amour comme le nôtre 
VARIETES, 21 h. Rue, 
VERLAINE, mer, 21 h Rire, 
VX-COLOMBIER, sam, La Terrasse du midi, 


OPERETTES 
ALHAMBRA, mer., 20.30, Le Maharadjah, 
CAPUCINES, 20 h, Le Roi Pauiole. 
CASINO MONTPARN,, mer, 21, Miss Cow-Boy. 
CHATELET, mer, 20.30, Valses de Vienne, 
EUROPEEN, 21h, Poussin, 
GAITE-LYRIQUE, 20 h. 30, Andalousie. 
MOGADOR, 20 h. 30, Violettes impériales, 


CHANSONNIERS 
CAV. REPUBLIQUE, 21 ħu Sounlex, Y. Deniau 
CLUB DES CINQ, 21 h, Le Droil du rire. 
DEUX-ANES, 22 h., Ab | les váches J 
DIX-HEURES, 22 h., RQ-48. 
COUCOU, 21 h, Pas de ça. Disette 
TROIS-BAUDETS, 21, Marshall. nous volià 1 
VUNE-ROUSSE, 21 h., Fleurs des champs. 

LE QUOLIBET, 22 b Martin 

VARIETES 

ABC, 21, G Ulmer, Peters Sist 
CASINO DE PARIS, 20 h. 30, 
CONCERT MAYOL, 21 h, Revue, 

BOBINO, 21 h., Hier contre aujourd'hut, 
ETOILE, 20.30, Revue de Rip, 
FOLIES-BERGÈRE, 20.15, C'est de la folle. 


CiRQUES 
MEDRANO, 21, Vagabonds de B. Mineiteh, 
CIRQUE D'HIVER, 21 b, Bouglione, 


FILMS FRANÇAIS 


APOLLO, Par ‘la Tenêtre, i 

ASTOR, Routa sans issue, S 

AUBERT-PALACE, Par ia fenêtre | 

BIARRITZ, Monsieur Vincent. 

BROADWAY, Quai des Orfévres, i 

CALIFORNIA, Quai des Orfèwes. | 

CESAR, Septième Porte, 

CINE-CH,-ELYSEES, Naples au baher de feu 

GINECRAN, Septième Por 

GINE-ETOILE, Le Voleur se porte nien, 

CINEMONDE-OPERA, Quai des Orfèvres. 

CLUB DES VEDETTÉS, Peries de la Couronne 

GOLISEE, Mademoiselle s'amuse. 

ELDORADO, Mademoiselle s'amuse, 

EMPIRE, Par la fenêtre. 

SAUMONT-THEATRE, Par la fanêtre 

IMPERIAL, Septième Porta 

LYNX, Mademoiselle s'amuse. 

MADELEINE, Monsieur Vincent, 

MARIGNAN, Après l'amour, 

MARIVAUX, Après l'amaur, 

PARAMOUNT, Mademoiselle s'amuse, 

PANTHEON, Quai des Orfèvres, 

PARIS, Route sans issue, 

ROY-HAUSSM, (Studio), Cage aux rossignols, 

ST-LAZARE-PASQUIER,  Requins de Gibraltar. 

STUDIO 28, Le Silence est d'or. 

STUDIO RASPAIL 216, Ils étaient 9 celibataires 

TRIOMPHE, Les Perles de la Couronne, 
Films parlants anglals sous-titrés 

AGRICULTEURS, Plus belles années de notre vie 

ARTISTIC, M, Wilson perd ln tête, 

AVENUE, Les Raisins de la colère, 

BALZAC, Pavillon noir. 

BONAPARTE, Johnny Apollo. 

CAMEO, Deux Sœurs valent en paix, 

CINE-OPERA, Welzapoppin, 

CLICHY-PALACE, La Dame de Shanghaï. 

DELAMBRE, L'Œut et moi, 

ELYSEES-CINEMA, Le Grand Menso 

ERMITAGE, Lame de fond 


MARBEUF, Deux Sœurs vivalint en 
NAPOLEON, L'Œuf et mol, 
NEW-YORK, Caravane de lanter, 


NORMANDIE, Vallée du Jugement 
PAGODE, Crossfire, 
PLAZA, La Dubarty était une di 
LA ROYALE, Les Conspirateurs. 
LORD-BYRON, Heureux Mortels. 
PORTIQUES, L'Etrange Aventurière. 
STUDIO UNIVERSEL, Rosia l'endiablée, 
VRSULINES, Plus belles annèes notre vie. | 
Flims anglais doubiés 
CINE-PRESSE-CHAMPS-ELYSEES, Dumbo, 
FRANÇAIS: Lame de fond, 
GAÏTE-CLICHY, Les Raisins de la colère, 
GAITE-ROCHECH.. Les Raisins de la colère. 
GAUMONT, Monsieur Verdoux, 
HELDER, Pavillon noir, 
LES IMAGES, Lame de tond, 
MICHODIERE, L'Aventure vient de Ia mer, 
MAX-LINDER, L'Etrange Aventurià 
MOULIN-ROUGE, Vallée du jugement, 
OLYMPIA, Val du Jugement. 
PALACE, L'Œuf et mol, 
PEREIRE, La Oame de Shanghsl, 
RADIO-CINE-OPERA, Dumt 
REX, Monsieur Verdeux, 
RITZ, Les Conspirateurs. 
ROVAL-HAUSSM, (Club), Le Grand Mensonge 
ROY.-HAUSSM. (Méliès), Les Conspirateurs, 
SCALA, Pavillon noir. 
VIVIENNE, Pavillon noir, 


Film suls 
CORSO, Etarnelle Victims (v. 


Film lattoi ; 
STÜDIO ETOILE, Sivo '; 


DENTELLES POUR: 
LINGERIE -ROBE 
LINGE DE TABLE 
AMEUBLEMENT 
OUVRAGES DE DAMES 
AGRUETROMCHET-PANS 


fANGLE DE LA RUE AUBER) 
MENT BAS INTER de 94304 8A 


TA 


jilla d'italle, Pain de 


Une grande enquête de 


Henri Girard (1). 


Q 


une balance. 


conduisit jusque dans les mains d 


Et ceci sous une 
de meurtre ; Henri Girard fut, du- 
rànt J'occupation, accusé d'avoir 
tué son père, Georges Girard, ar- 
chivisté au ministère des Affaires 
étrangères, sa tante, Mlle Amélie 
Girard. et la bonne de la famille, 
Louise Soudeix... 


Le drame du château 
d'Escoire 


Ce fut, pendant la guerre, le procès 
d'assises le plus sensationnel. I) aurait, 
temps normal, rempli colonnes 
journaux, La terrible 


riple inculpation 


s et polliiai 
gts Girard, Archivisté àu quai d'Orsay, 
les secrets diplomatiques les plus confi- 
dentiels passent entre ken Mains, Sur le 
plan humain, c'est le genre è viel! étu- 
diant > au Cœur et au caractère rast 
en dépit de l'âge, fort jeunes, Galtier 
Boissière, qui le connut bien, le décrit 
ainsi dans son journal : 

< Bizarre personnage, trés balacie 
avec sa trôgne de grognard aux grosses 
moustaches rousses, mal fringué, negii- 
pa, rareméng lavé, couchant avee un 
du chandau crâtteur, ét occupant 
trols pièces sommairemant meublées au 
milieu d'un chateau de quatre-vingts mè- 
tres de façado, » 

Or, le 25 ovtobre 1941, le Parquet de 
Péigueux ost prévenu que Georges Gi- 
rard A été découvert dans la nuit, gi- 
sant sur le pincher, portant d'atroces 
blensures au crâne, à la face et aux 
mains. Le cadavre de In bonne est éten- 
du A ses côtés ; ses plaies sont seni- 
biables A celles de son maitre. Dans 
sa chambre on trouve le corps de Mile 
Amélle Girora,*sœur du châtelain: elle 
portè la trace de coups reçus dana le 
dos postérieurement à la mort. L'arme 
du erlme : une forte serpe, abändonnée 
ranglante dans la chambre de Louise 
Soudelx. 


Il tirait sur les portraits 


qui lui déplaisaient. 


Quand on apprend le crime à Vichy, 
où dit tout de suite 

— Crime politique 

Et l'on rappelle que Georges Girard 
a sié l'auteur du fameux e Livré Jaus 
ne ». document que l'on & pu conei- 
dérer comme inexact et tronqué Geor- 
gen Girard, dans des lettres à M. Bas 
devant, conseiller Juridique du Qi 
d'Orsaÿ, aurait reconnu le fait en 


ra 
clarans qu'il n'avait fait qu'obéir sux 
ordres. Et il affirmait que ses archives 


contenaient de quol rétablir la vérité, 
Est-ce pour ledépouillér de catie do- 
cumentatios quon l'a assassiné 

Bientôt l'ombre de Ja haute politique 


existence mouvementée 


n 


lu second, 
disparait pôur faire Place thème 
d'un drame famiila!, quand on apprend 
l'arrestats Heo- 
n Gir 


Hanri 


TL prépare le Conseil 


brillant même e: 
d'Etat ; on jui prédit une carrière fas 
pide et flatteusr, e'il aait faire taire 
lea instincts bohêtes qu'il a hérités de 


son pére. On fera spécialement 
procks, de gamineriea à Vrai d 


exceptionnelles. Ce sera même là l'un 
des pius solides argumenta de l'accu- 
sation pour créer le < climat psycho 


logique » de l'affaire. C’est ainsi qu'à 
14 ans, Henri, à ia suite d'une puni- 
tion de lycée, avait fait une fuguè : 
il était parti s'installer, précoce oon- 
quérant de ja vie, dans le plus grand 
hôtel de Rambouillet, Ce sont de cèt 
choses qui, dans la bouche d'un avo. 
cat général, prennent toujours Une rè- 
sonance, une importance fAcheuses 

1 aimalt trer à ja ĉa- 
les sions du chàteau, 
eté l'habitude, regretta- 
Dle pour la décoration, de puivériser les 
tableaux de famille qui ne Jui plalsajent 
pas. Son père, d'ailleurs, l'approuvait, 
en déclarant que celte galerie d'anté- 
tres était Affreuse. Sentiment que ne 
Pa‘tagea, pas l'avocat génêral... 

En général, Henr, vivait à Paria. 11 
y menait une existence qui n'élail sans 
douté pas celle d'un jéune homme ran 
gé. 1) sortait beaucoup, frèquentait 
Montparnasse, rentrait tard la nuit 
Dans 
Disseurs < renseigne- 
ménls de pol c'est ce qui s'ap- 
Deile mener une viahdlssinée.…. 


La serpe tragique 


En bref, Henri Girard était l'accusé 
modèle, surtout si l'on ajoute qu’il 
s'était marié tort jeune — À 19 ans — 
et qu'il était alora en Instance de di- 
vorce.…. 

Il était arrivé A Escoire le 16 octo- 
bre, après avoir franchi clandestinement 
la ligne de démarcation. I! avait choist, 
pour y coucher, une chambre située À 
l'oppose de celles des victimes 


idant À Vichy, de venir passer 
A Escolre, Georges Gl- 


La 

releve. contre Hoari des 

charges d'ordre quasi € corporel > : 
quand, le 25, dans ln journée, la police 


ezamina Henri, elle remarqua que < les 
mains et les avant-bras d'Henri Girard 
étatent parfaitement propres à Vezcep- 
ton, des ongles, que sa tete dtait irès 


propro et sea Cheveux, naturellement 
gras, seos comme viia avalent 414 lavés 
despuia peu, Par contre, le reata da sa 


personne dtait négugé. et 4 temblait 
au‘ ent fait una toilette aoigneuss des 
seules parties de son corps qui n'étaient 
pas recouvertes par les vetements, > 

En outre, l'arme du crima elle-même 
désignait Henri. La serpe branlalt dans 
son manche qui formait ent une 
aspérité. Or, au moment de la découverte 


PROBLEME No 894 


I NIV V VII VEX X 


t 


« 


mer une reput 
ne peut èire supporté par toutes 
ses 

phonétiquement 
Aliment plus 


épeler : sana esprit (2) 
— V. li diffère selon qu'on ést 


gea cruellement (4). 
vnr 


due friab 


NOS M S CROISES 


clé (4). 
singulière (5) 
Le plus rapide 
| Bpoques (4) 

des pierres précieuses (5) 


— VNI. 1 marche d'une façon 
— IX. Dieu nordique (3) 
des mouvements (4), X 
De chat ou de serpent soni 


VERTICALEMENT, — I. Elle peut rul 
ion (8 lettres) — IL. Qui 

bour- 

Qui @ la vie derrière aoi, 
(2). — In, Note (2) 
jcessaire l'hiver que L'été 
disselublement (4). Sans 
Préposition (2), 


A 


D. — IV. Lia 


blond (5), Deux lettres de 
VI, Eies rafraichiasent la température 
(8). — VII. L'infant devenu Foi la ven- 


Arbre à salade (5). — 
Possessif (3). Qui a reçu Un titre 
— IX, Péché capita: (1) 

tT). Abréviation re 


Solution du Problène ne 803 


6) 


hérita de son père assassiné, mène une 


Que sont devenues les vedettes des grandes affaires judiciaires ? Bi beaucoup subissent 
toujours le poids de leur peine, d'autres ont vu s'ouvrir devant elles une nouvelle vie, Après 
Paule Jacques, la fille de Mme Bessarabo ; Pierre Lesprit, Paul Laborie, Irène Lébeau, 
UAND on entrait dans le petit appartement d'Henri Girard, dans le quartier de la Montagne 

Sainte-Geneviève, deux tableaux surprenants retenaient le regard. Face à vous, 


sur fond pourpre, aux «< bois > quelque peu surréalistes, faisait pendant à un glaive soutenant 


Henri Girard vivait sous le double signe de Thémis et de son exécuteur, le sieur Desfourneaux 
avait connu la première de fort près. I] s'en fallut de peu, de très 


voici 


une guillotin 


u 
peu, que cette fréquentation le 


du erime, Henri Girard portait à In my 
quatre petites blessures toutes récent 
elles correspondäient exzciement à } 
périté du manche de la serpe, 

Henri répliqua  qu'effectivement 11 
avait emprunté ceite serpe le jour de 
son arrivée, je 13, et qu'il s'en était 
servi pendant trois jours. Quant aux 
blessures de sa main, il ies expliquait 
eu disant qu'il avait dans l'après-midi 
tenté d'arracher un plion flché dans un 
mur. 

Au moment du crime, tout le château 
sait été brusquement plongé dans 1'obi- 


Òn parlait de fréquentes dis 
tre le pére er le 


Le coup de théâtre 


N n'en fallait pas plus pour dresser 
ua dossier : Henri Girard, le débauche, 
avait tué pére, lante er bonne pour 44 
pouiller ses parents et continuer à € vi 
Vre sa vie », 

Le 27 mal 1943, après 14 mols d'ins- 
truction, Henri eomparalssait devant jes 
Assises de la Dordogne. C'était Me Mau- 
ice Garçon, ami de Georges Girara, at- 
sisté de M" Constant, actus! défenseur 
d'Hardy, et Me Lacombe, avocat à 
Eueux, qui l'assistalent. La censure d 

avait délégué ses 

transpire 
diplomatiques... Quand Henri Girard pa 
rut dans le bax, le publie le bua. L'opi- 
nion était très montée contre Iul. 

Ge fut un procès à atnsalion : Ñ y 

transport de justice à Excoirt, buls 

lorsqu'un commissaire de police 

té de résistant d'Henri G. 

rard et une arrestation dont i| avait été 

était en, réclamant 

francs à aa tanie, L'accusation 
parlait, à ce propos, d'escroquerie ..) 

Le 2 juin, Henri Girard était nequifté. 
Cette fois, ‘la foule l'applaudissait. La | 
mentalllé du public de Cour d'assises est 
sssentiollement féminine. 

Que s'écait-il passé ? Bo six audien- | 
ces, l'inteligence et l'habileté d'un Mau- | 
riea Garçon avait défait la 
contre son client, L'i 

n dé se quereller continuei- 
et fils s'adoralent. Georges 
appelait Henri : « Mon petit... » Hanri 
le surnommait dans ses jertres on 
vieux papa chéri.. m T avait souligne 
que les rapports des exports se contre- 
saient. En outre, au cours d'une en- 
quête personnelle, il avait pu prouver 
ue la porte de communication entre jes 
eux ales du châtægu ayant été fermée 
au verrou, Henri n'avait pu at rendre 
de aa chambre à colle de son père 
Au contraire, déclara Me 


cios 


lassassin quie Terma la parta 
empecher l'intervention de mon 
u await, pour finir, Je fiis du 
gardien. Robert Taulu. doni le temo? 


gnage avait constitus l'une des pièces 
capitale de l'accusat 


L'accusé accusateur 


Quand Hem Girard sortit je lende- 
main de sa Prison, il déclara : 

— Maintenant, l'aflaire commence... 
Je veux que les assassins de mon père 
soient châtiés. 

Et il déposa une plainte, Il constitua 
uns partie civile. Me Maurice Garçon 
demandait que l'on analyst le sang qui 
maculalt un pantalon irouvé chez les 


Ün lapin que nous avons tué, dé 
it le gardien 
Une 


salt pius sûre, de 


En attendant, Henri rentra A Paris. | 
M: Ra uber£ s'occupait de son 
divorce, reprit aa vie pariwenne. 
On le revit à Montparnasse. 1° aimait 


fréquenter les artistes, Bon coin préféré 
était « La Coupoie » 
Il racontait volontien eon histoire 


Très amplement. Sans prendre parti 
Quand on faisait remarquer aòn 
1 répondait : 

pudeur de dire ce que je 


zime ni les grandes phrases 
motions apparentes, ni les mois 
détinitifs. On mè l'a assez reproché 1 

Un jour, 1 rencontra une jeune bar- 
majd, mince er brune 


Quand son divorce fut prononcé, i) 
l'épousa 


Jean LABORDE | 


Henri Girard qui frôla la guillotine 
pour triple assassinat, chasse 
la fourrure au Canada... 


Il a épousé une < barmaid» et, avec les 12 millions 


qu'il 


Le cauchemar oblitéré | 


Quand vint la Mbération, 1 participe] 
activement aux combats. On je vil, en| 
F.F.I.. falo la chasè aux Alemand: 
et aux milciens ; J a même 
ail avait fait quelques 

"Fin 1944, il déclarait encore à ses| 
amis que son plus vif désir était ce 
damner j'assassin de $on pâre 


nce la pius tenace se lasse : 
l'on ne faisait rien, quej 
l'enquête n'abouilasait pas, que lès dè 


marches qu'il avait demandées n'avaleni | 
jamais été faite finit par éerire une 
jattre où iy ae désitalt de sa plainte 
Ti oblitéralt aon cauchemar d'un Lait 
détianit... 

L'été passé: le goùt de l'aventure l'a 
repris, Brusqlement il a décidé de quit 
jer la France et a'tet embarqué pour 
Canada 
Henri Girard, pendant deux ans, a dè. 
cidé de « tâter » de la foi Ei 


fant.. Ce n'est décidé 
con qui ame ia vie 
(Copyright by France-solr and Jean 
Laborda.) 
(1) Volr France-soir des 27, 
Janvier, ler et 3 février. 


Prochain article : 
Mme Petiot 


28, 2, 


les Conseils be Philomène 


Pain d'épinards 
Epluchez 509 gr. d'épinards, plon-| 
gez-les dans de l'eau bouillante sa- 
lée aisses cuire 5 minutes (après 


reprise de l'ébulllton), égouttez, rin- 
cez À l'eau froide, presses les feu 
les entre les mains, hachez-les en- 
suite, 

Mélangez au hachis une poignée 
de mie pain rassis émietiée 


mouillez si nécessaire avec bouillon | 
ou lalt pour obtenir une pâte Isse ; 
ajoutez deux jaunes d'œufs et, juste 


* HORIZONTALEMENT. — I. Résisten- Le château 4'Escoire lui rappelait de| au moment dé mettre en cuisson, les 
ge. — M, Biancemant, — IE, Vas Pue.| top mauvais souvenirs à Aie venait | deux blancs d'œufs fouettés en| sivous avez des engagements sérieux | 
N t. — IV. Egaje. Ame. — V. Nu. Eaon.| Cé fut un restaurateur de Périgueux] neige. À prendre, des signa | 
PE ene accompagae ie paume | — Vir goz Souda: = VIL. Irritaates caut, La sucosssion de son pere) "Versez la préparation dans un| ou recevoir, < épluchez » tout aoj- 
— Ill. Article (3), Sans affection | gn < ~pe mi ui — aanas que le boeme Impi | moule droit grajssé, Placez ce moule| gneusement. Quelques chances sn 
IV. Leur bon fonetionnement fan | FRFenârées avait toujours été le vieux! dans une casserole d'eau bouillante] tes compenseront d'assez nombreux 
té (N. Phonétiquement : tiré (2.| VERTICALEMENT. — I. Revendique duat, conserve de tolé) arrivant aux trois quarts de la hau-| arias. 
Partie du globe (3). Pronom (2), |— I, Einguer. — IL Sa Ur, — IV TE levalt| teur du monle. Culsez pendant 30 mi-| 
Certains le cultivent par simpe plaisir | Inflexible V, Scies. Tien, — VI, Te nt que lul avait nutes, placez ensuite le moule au| 
Dr AL Amor Les couleurs fo, Men, | Osaa, cz, VIL Ame: Non Ur, 2 Vie] pare acheta des appart four pendant 15 minutes, Démoulez >- A 
songe, dion (8), — VII Son irrespèct en. | Ne. Uile. — némides, — X. Ete.| il iss dêcorait à son goût et les reven-| el servez le pain d'épinards nappé| 
vers Junon lui coûla cher (5). Remer-| Es. Us. hr ke ies rl Ge sauce bianche ou aux tomates, | 2  France-soir 


JEANNE D'ARC VA 
FAIRE ENTENDRE... 
SES VOIX 
…A LA RADIO 


DEAR 


€ Jeanne au poteau » devient « Jeanne 
au micro », Le film de P, Bost et J, 
Aurenche n'a pu être réalisé faute d'ar- 


gent, Nous ne verrons pas Jeanne à Vé- 
cran, mais nous lentendrons, le 18 mars, 
à là Radio, 


Fernand Pouey — le directeur des émis- 
sions dittéraires — a adopté le seinario 
pour les ondes, et Albert Riera procède en 
te moment aux répétitions et à lenregis- 
trement du film radiophonique, 

I voulait d'abord contier le rôle de 
Jeanne d'Arc à Michèle Morgan, qui de~ 
wait être Pinterprète. du film. La vedette 
avait trop Béments poür accepter. 
sais Riera ouvert — lul aussi — 
Jeanne Moreau à la gétérale de « Un 
mois à ia campagne ». C'est donc la plus 
Jeune et la plus récente pensionnaire de 
la Comééie-Française qui sers Jeanna au 
micro. | 

On La voit, iei, avee Pierre Renoir, L'in- 
Lerprétation réunit, en outre, les. noms de 
Marcel Herrand, Daniel Lecourtois, Paul 
Bernard, Dalio, Roger Pigault, Paul-Emile 


AAREINEËDIARBI 


giano Roman MSC QUE INED DE PAUL RNA 


La 
berné 
et 


France-soir ,.4#" 
cardinal 


N° 3607 an Ean 


de Ja Cour. A Nicolas, son com- 
plaisant mari, at à Rétaux de Villette, 
san amant, elle a fait acheter à crédit, | 
par Rohan à Boehmer, le bijoutier, 
fabuleux collier gue ‘Marie-Antoinette 
avait refusé d'acheter. 


1" ambitieux 
crédule 


« Vous devez 
vous taire » 


EANNE monta dans la plus 
belle voiture et donna 
l'adresse des Boehmer, rue 
Vendôme. Elle avait mis 

une éblouissante toilette, et elle 
frémissait d'impatience. C'était 
la ‘bataille la plus risquée de sa 
vie qu'elle allait livrer, Sous la 
lumière d'août, Paris, gai, ma- 
tinal, vibrait. I] y avait des 
branches qui passaient par-des- 
sus les murailles à certains 
coins de rues du Marais. Les 
femmes dénouaient leur fichu 
et épinglaient des fleurs à leur 
corsage. 

Le plus jeune des deux associés 
Bohmer la réçut, Il s'avança avec 
dés saluts obséquieux ét en même 
temps inquiéts, Sa perruque tour- 
nait sur son crâne, 

Jeanne se pinçait les lèvres pour 

pas trop rire, La tête affol 

othmer le Gras l'amusait. E 
tement, comme une chatte 
qui savoure d'avance une tarte à 
la erème, elle passa sa langue sur 
sa lèvre vivement peinte. 
Attends, mon petit 
pensait-elle, tu vas être sei 

Avant même 
lança © 

—" Monsieur Boehmer, je viens 
vous communiquer une chose très 
importante, Je viens vous parler 
du collier de la reine. 

— Ah! justement, Madame. La 
reine nous tue avec ses retards 
Que Sa Majesté veuille bien penser 
que nous ne sommes que dé sim- 
pies joailliers, que notre caisse n'a 
pas une puissance infinie, que 
nous risquons chaque jour de-sau- 
ter, Mais, madame la comtésse 
votre visite me rassure, Vous ve- 
nez très certainement mé dire que 
nous serons bientôt payés, Je con- 
cois que Sa Majesté soit génée. 
Nous attendrons encore quelquéa 
jours, s'il lé faut ; nous émprun- 
terons, nous nous saignerons: nous 
ferons tout pour plairé à unè aus- 
si grande princésse, Mais qu'on 
nous indique seulement uns date ! 
Quand la reine nous palera-t-elle ? 

Jeanne regarda l'Allemand droit 
dans les yeux. 

— La reine, cher monsieur Boeh- 
mer ? Jamaie 

= Madame | fit Boëéhmer en va- 
ctilant 

— Asseyez-vous, monsieur Bosh- 
mer. L'étonnement semble vous 
donner des vertiges, Asseyez- vout. 
Remeltez-vons. Voulez-vous mon 
fincon de sels ? 

= Madame, vous ma tuez. C'âst 
A mourir, c'est à expirer. 

— S'il vous platt de mourir, 
monsieur Roshmer, permettez d'a- 
bord que jé me retire, Une femme 
a les nerfs délicats, 

Boehmer passa ja main sur sės 
yeux. Pula il reprit 

- Mais enfin, pourquol la reine 

ne nous palerait-elle pas ? 

— Pour des raisons, monsieur 
brys hmer, que je n'ai pas à vous 

ire 

— Elle a signé un papler de sa 
propre main, Vu et approuvé $ 
Marie-Antoinette de France. 

— Vous l'avéz, sans doute, ce 
papler, monsieur Boehmer ? dit 
Jeanna d'un ton moqueur. 

— Mais non, s'écria Boehmor an 
rougissant, Vous savez bien, ma- 
dame la comtesse, que c'est le car- 
dinai qui l’a. 

— Eh bien, monsieur Boehmer, 
Je vais vous donner un consell, Ne 
méêlez pas la reine à tout cecl, Pour 
contraindre la reine à vous payer, 


homme, 


vous n'avez aucune pr 
document, 
n'est pas à 


uve 
aucune signat 
eine que vos 
remis votre collier, Vous ne 
même pas si elle l'a reçu. V; 
le lui avez jamais vu porte 
ne vous en a jamais dit u 
La reine n'a donc rien à voi 
l'affaire, Celui qui a trait d 
vous, celui qui a donné sa y 
ture, celui qui, en échan 
le collier, c'est le cardina 
cher monsieur Boehmer, dense 
votre argent uniquement R 
nal, 
— Le cardinal est couve 
dettes, TI ne nous palera pu 

— Le cardinal est immen 
riche. Et vous savez bien, mo; 
Boehmer, que si vous le m 
de porter plainte contre 
craindre le scandale * 

Mais en attendant, ta 

ai vous des gens tri 
sanis, qui seront gênés p: 
cris, vous rappelleront 

du silence. 11 est une 
même des prisons mo 

où l'on peut faire dispar 
Joailliers qui, se méconna 
prétendralent en savoir tr 
Voulez-vous d'un cachot 

Boehmer crut sentir u 
se refermer sur lui, . 

— T faut pourtant que jey 
che... balbutia-t-i! d 

—"Je vous répète en ter 
faitement clairs toute 1'his 

possédé par les Boeh 
vré au cardinal de R 
crédit, Qu'est-ce qui 

fait de ce collier ? 
vons rien, et nous 
le savoir 

—" Maia la roino. 
mer, 

Z Laissez donc la 
quille, L'avez-vous vue, la 
À-t-elle traité avec vous 
Ti y a deux contractanta 
dinal de Rohan et ja 
Boehmer, Le cardinal doit 
quatorze cent mille livre 
Boehmér. I a'y est engaz 
palera 

© Mais I dira qu'il a ét 
il ne paiera par 
Et Boehmer prit sa 
ses mains, 

— Non, dit Jeanne trang 
ment, I ne dira pas qu'i 
volé, T) ne peut pas la dire 
a là-dessous des secrets à 
compromettraleht et qui 
Talent À l'échafaud, T vo 
venir ; Il vous recomman 
vous taire et, en pre 
Jais, naturällement, {l-paler 
là tout ce que j'avais À vo 
Vous avez deux voies deva: 
entre lesquelles vous pouvez 
sir. Taisez-vous, rêspectoz 
Crete qui ne sont pas pon 
et vous sérez payés. Ou 
duisez-vous en éventés 
mander des expileation 
ne, dites que vous nve 
en un mot provoquez un sea 
at vona perdez auasitðt tou 
de toucher un mou, De pihi 

kans v 
aui se vengeron!, 6 
can avant meula 

L Madame. r&ond lt 
balancant sa grosse tte snn 
c'est A se rompre le CrAne con 
la mur, Vous ne pouvez exim 
que. 

re n'exige rlen, Je parte 
amle, Et vous pensez bien à 
pauvre monsieur Boehmer, que 
ha fais pas cette démarche uniau 
ment pour vous, que 4 
prenda (A peine da venir vous tt 
Seller le Aence, Je Bult envoi 
par quelqu'un, Vous devez 
faire Te ne nia pss que, pou 
N faite du sens politique. et mim 
un véritable “nurage, J'erpè 
Vous en aurez 

Elle inclina légèrement an 
son chapeau fleuri, ot lalasa Boa 
mer A son désespoir. 

(Copyright by France. 
ang Pout Rival) 


DEMAIN 

Où Jeanne quitte, Paris, 
sauve les meubles 

et congédie son amant 


et 


ul 


Tirage de France-soir, le 2 février: 692.210 exem 


LE PLUS FORT TIRAGE ET LA PLUS FORTH 


VENTE DES JOURNAUX FRANÇAIS j 


ÉCOUTEZ A LA RADIO 


Programme de mardi 18 h 


| INFORMATIONS, — 18, 20.2, 22, 24 (N); 


OROSCOPE 18,30 A vos ordres; 19.30 Ce soir en France; 
20.30 Tribu Paris; 22.30 (P); 19,45, 

x 21 (Lux) 
MUSIQUE, — 19.20 (Int), Musique doute; 
JOURNEE 19,30 {ho Musique varie; 2118 Cinto) Ne 
spirituals; 21,40 (Lux) Concert : Sehu- 
PU MENONA AIMER Bert; 225 CN) Ensemble M, Couraud: 22.30 
Matinée heureuse aux Antuitifs, | (N) Orch, de Lille: 22.38 (lnt.) Apprenez 


mais dominée par une opposition 
Mars-Mercure ennemie du sang-froid, 
Au calme, de la sûreté des réflexes, | 
En nos voyage. nos affaires, nos rêe 
lations amicales et sentimentales, te- 
nons compte de cette tendance irri- | 
tante, maladroite et survelllons les 
imprudences de nos enfants, 


Les enfants nés ce jour 


seront coléreux, taquins, contra- 
riants, d'une témérité impulsive. Le 
fona sera cependant meilleur que 
l'appusence. Santé fragile, 


Si ce jour est celni 
de votre anniversaire 


| THEATRE, 


VARIETES 


à damer; 23.35 (Int) Cycle de la sonat 
197 (N) 
spectacle; 22,45 (P) « 
tasse m, 2e Episode, 

— 18.20 (N) Jeux radioph.; 19 
(P) Les grands boulevards; 19.54 (Lux) Ded 
Aysel; 20 Cint.) Galerie de portraits; 20,1 
(Lux) Parade; 20.31 (lux) LA Roman de 
Ramuntcho; 20.35 (N) Un soir à Renni 

CP) Parade de Paris : le 25 EATE 


L'hebdomadaire 
Le „Capitaine Fri 


21 (Lux) E, Piaf et les Compagnons; 23.30 | 


(N) Le chercheur d'ondes. 
à mercredi 18 h. 


INFORMATIONS, — 7, 8, 9, 13, 14 (N); 


7.30, 12.30 (P); 7.45 (Int); 6.45, 7.45, 
12.15, 13,25 (Lux) 


MUSIQUE. — 815 (P) Histoire de l'Opéra: 


1018 (Int) Grands muslelens 
Ghœurs soviétiques; 12,30 (N) Musa 
Garde; 13.18 (Int) Fanely Revoil; 1 
Nouvelles musicales; 14,18 (Int) On 
éhantons; 17 
Orchestra, 
VARIETES, — 12 (P) Taplsseries ni 
12,50 (P) Télé-Parlss 13.30 (P) L 
de vos vingt ans 


THEATRE  PIGALLE(ÿ 


Du mardi au vendredi, 21 heures | A| 
JE VIVRAI UN 
GRAND AMOUR 


LI 
Ts les sam. 21 h. Dim, 15 + 21 h. | MI 


LE TEMPS DE VIVREo 


© THEATRE B 
CLUB DES CINQ || 


13 te Montmartre + M° 1 Montmartre 


"LE DROIT DE RIRE” 


de P, DAC et F. RAUZENA 
Soir. 21b. 15 - Mat, Dim. et fête 19h 1$ 
Location PRO. 69-85, 81-47 et agenets M 


AMIE INTIME DE LA REINE... 


ussi sa plus dangereuse con- 
gère teie apparaît la duchesse de 
Polignac aont le role est tenu avec 

lat par Marie Déa dans < MARIE- 
ANTOINETTE», le grand succès du 
Théâtre Sarah-Bernhardt, avec Mi- 
chèle Alfa, Jean Marchat et Bernard 
Lancret, 


Voici les adjectifs employés 

par la presse pour « Les| 

Aventures du Roi Pausole »| 
aux CAPUCINES : 


€ Spirituelle » + « Exquise > 
« Efincelante » + & Accorte » 
< Charmante » ~ & Pa 
€ Pimpante > + € Ecla 
& Enchanteresse » - € 
« Grivoise 


L'ALHAMBRA gous communique que Ia 
matinée du jeudi ést supprimée et rem- 
placée par une matinée tous les lundis à 
15 h. pour les représentations de l'opérette 


À grand spectacle et à l'immense succès de 
Dire: « LE MAHARADJAN », avec BOUR- 
YIL, Lysiane REY, Alice TISSOT, DREAN, 
Bear! LEGAY. 


RESTAURANT CABARET 


AMBASSADEURS 


Concorde - 3, av Gabriél „ Chamos-Elysées 
22 h. 45 


ICE SHOW 48 


se 


BOB CARROLL 
Frédérica GILLARD 
Le: DUXA 
Dorothy CHANDLER 


les ICE! "GIRLS 


si 30 


FLOOR SHOW 48 


Tvec 


IRENE HILDA 


MAURICE BAQUET 


aprés son pasecgs â La Gaite-Lyrigus 


LES ROSS SISTERS 


pour la première fois en France 


GIL JOHNSON 
PAUL PERI 
LES DOUNOS 
LES BLUEBELL'S GIRLS 


Ame BARELLI 


et son orchestre 


GANDIMBAS 


SALVADOR; 


est à l'A.B.C. 


LE NAPOLÉON 
LE: PALACE 
LEDELAMBRE 


OFFRENT CHAQUE JOUR 
AUN SPECTATEUR DE 


L'ŒUFETMO 


Attention: N” GAGNANTS 


PALACE : 172.629 
Billets du NAPOLEON : 08.228. 


{ 
samedi 31 | DELAMBRE: 55.328 
Billets à f PALACE ; 219.911 
a ir. i NAPOLEON : 120.533 


DELAMBRE: 57.327 
Les porteurs de ces n°” peuvent retirer Jeur 
poulet chez Marque, 4, pue Bayan (17°) 


DASATION DEMICHARD POTTIER, 


CESTAU 


FRANÇAIS 


VERDOUX" 
GAUMONT REX 


Kane RICHMOND et Ralph Vs 
sont les principales vedettes dey 
FANTS DU MARCHE NOIR », le 4 
fim qui sort demain au MIÐIN 


|ROYAL HAUSMANN VE. 
po cmd + 


= 


EY1161 


2leures: DINERS DANSANTS 
2 SPECTACLES DIFFÉRENTS 


LES PLUS JOLIES FEMMES, 
LA REVUE SENSATIONNELLE Ô j$ 


MADE nPARI 


iBERN AR) 
SCHARLIVEL 


THÉ DANSANT -SAMEDI ir DIMANCHE 


Cint) Concert par W M 


p 


LUS 2o BS 


L'ENQUETE 


pE 1. GASCUEL 
pE 1- GACUEE 
Monnaie-or 
GUITE DE LA PAGE 1) 


jont le pouvoir d'achat est 
vernements. Les gourverne- 
naturellement portés à consi 
ML Tout "et ue, puis- 
tout ira ont te 


iie 


i Net passé à Ja fin de 
Det MT a fallo, en vertu des acs 
rsa iton Woods, fixer la parité 
a de ety bouleversements et des 
monit frouvis de beaucoup sous- 
MMS sens unique Amérique-Eu- 
st enlent. prendre” les marchande 
r d" ystimatiquement, ignoré, 
PU de momies, ar rapport aux 
D dinit mévisbe et eur ma 
M ie ds cette époque, 


ye va-t-il se passer 
mainténant ? 
la dévaluation frai 


sen 

sen is pas. » 
d'un marché 
ne peut plus 


hé, mais, sans doute, 
t, ppn aas, 
M nte des devises, chacun 
ln iur Lente du parallèle et 
Diei, "in Uire se trouvera soul 
piad de ur ausi. Le Fondy, ni 
m aantaires locales ne pour- 
fa orélelion des monna 
Maa lanmumssement généra 
MAN a bref, Vélévation du prix 
i pwchamdise Que on ait 
lt r aujourd’hui eneore au 
i 
T eakder À une dévalua- 
A dat révision des, accords 
Manu sans doute cette 
u cette année ene 


tea p 9 


ofitas, en France, pour 

ai nt dans le nouveau système 
jaie mondi! oul, nous espérons, 
Pa emple, plas nue celui d'hier, de 
té que sont, non les pouvoirs 
phat thdorigues des monnaies de papier, 
Ma ia production, les échannes exté- 
m, ls dépenses’ budpétalres, les sa 
kis, us prix at Ia nécessité d'u re- 
j une monnaie internationale, de Vi- 
'tiresation, au ne peut Bira ue l'or. 


Copyright by « France-soir » and 
ques Gascuel.) 


NIVUSES : 
6 millions 


L semble que ce. soit, dans, les 
campagnes qüe les plus gros 
dépôts ont été effectués. 
Toutefois, en de nombreux 

Atolts, len « gros paysans », 
n° pas aa faire remarquer) 

Le leurs concitoyens, allèrent 
Gtuer leur dépôt dans des 
fides villes, 
er aprùs-midl, à la Banque al- 
lenno, rue d'Anjou, un cultiva- 
du Nord se présenta aveo une 
De contenant 48 millions en bil- 
de 600, A Dijon, un vigneron 

ftit lo record de la région avec 

[milions A Bordeaux, un paysan 
din déposa sur le comptoir dé 
banque un paquet enveloppé 
du papier journal, IL en sortit 

£ l liasse de billets de 5,000. 

Combien y en a-t-il ? lut. de- 

Bda l'employé 

yén a pour un kilo, ré, = 
Hibrèment Je paysan, 707 | 


IL remporte tout. 


Mont-de-Marsan, un campagı 
[Aiie mour changer 90.000 francs 
jata de 5,000 francs, Pendant 
[t hi mie le reçu, i1 demanda 
Cut ca que vous donnez” en 
nt $ Alora, de préfère tout re 
ou comprenez, es reçus, Je 
kur valeur, J'en al encore un 
die occupation, 
ua vonu porter cinq bons 
A le réquisition allemande, in- 


SU toa de qeri ot en ratlant 


Le colonel foudroyé 


rêve sur le tas des 
Mployés munici- 
ux marseillais 
Squ’aurembourse- 
nt des 5,000 ` 


Les ELLE, 3 fév, (dép. F-s.). 
VEMDoYÉs municipaux, qui la 
L Pie de la décision 

'ernement de retirer 
pan de HE francs avaient 
con d- 

apendre le travail sur pis 


ns Aai 


i 
mot d'i 
différents 
Matin, 


(nent et 


des ardures méni 
effectué dans ce 


fois que es 

AUX ont obtenu. une. 
anca en billets de 1 009 
raitement de février. Des 
Été adressés à T'Inté- 
oes pour signaler ce 


ière mir 
Aee nute, après uné enten- 
t éorierpayaur padera A 


"ac: 
ma, UE e 


lation: du 


RAVITAILLEMENT 


LA CHASSE AUX DÉSERTEURS DU FRANC 


41 FRANCE DISPOSERA DES 350 
MILLIONS DE DOLLARS DETENUS 
AR DES FRANÇAIS AUX U.S.A. 


fi i R 
déclarés dici 
y 
seront saisis 
les détenteurs français de livres 
surtout à notre gouvernement ds 
Beaucoup plus 


une action directe à bref délai du 
ressortissants détenteurs de fonds 


Unis par des étrange 


qués aux Etats-Unis et qu'il avait 
gramme à cette fin, ' 


Cette déclaration semble signifier 
k que les détenteurs français ou au- 
tres d'avoirs dissimulés aux Etats- 
Unis recevralent un délai de two's 
niols pour déclarer ces avoirs à leur 
gouvernement ou devraient les lais- 
ser confisquer par le gouvernement 
américain sur la présomption qu'une 
non-déclaration équivaudrait plus 
ou moins À Un aveu Jalssant suppor 
ser que ces avoirs sont d'origine 
ex-ennemle. Or, rien ne, pourrait 
plus stimuler les détenteurs fran- 
d'avoirs américains à les rapa- 


L'intérêt des Français 


Français 
les lais- 


n 
référeraient, plutôt que d 
er confisquer par le gouvernement 
américain, bénéficier des conditions 


manifeste que 


Indulgentes que leur offre le gou- 
vernement français, à savoir: en 
faire la déclaration au gouverne- 
ment français et les Vendre sur le 
marché libre en payant une amende 
de 25 % sur le taux officiel qui est 
bien inférieur de 25 % À celui pra- 
tiqué sur le marché libre, 

en gouvernements français suc- 
cessifs avaient insisté auprès du 
Trésor américain pour lu} demander 
de déceler les avoirs détenus par 
des Français, mais jusqu'à présent 
le gouvernement américain avait 
toujours refusé de le faire en di- 


Si leurs avoirs ne sont 


Deux décisions importantes, susceptibles d’épauler le franc, viennent 
d'être prises simultanément en Angleterre et auz Etats-Unis. Désormais, 


pour les négocier par l'intermédiaire des succursales des grandes banques 
Jrançaises en compte avec le Trésor britannique. Cette mesure permettra 


rapporter nos exportations, car les comptes des Français en Angleterre 
sont déjà depuis longtemps bloqués. e 

importante est la décision 
M. Snyder à la Trésorerie américaine, car elle est susceptible, ċongtituant 


crédit d'environ 350 millions de dollars. 
LONDRES, 3 février (Reuter). 


A déclaration faite hier en termes obscurs par le secrétaire au 
L Trésor, M. John Snyder, à propos des avoirs détenus aux Etats- 
semble en grande partie favoriser le 

succès de la nouvelle politique monétaire de la France, 
M. Snyder a déclaré que le Conseil national consultatif avait dé- 
cidé d'aider les gouvernements étrangers à contrôler les avoirs blo- 


sant qu'il, appartenait au gouver- 


pas 
trois mois, ils 
par le Trésor 


sterling en Angleterre devront passer 
contrôler les livres que doivent nous 


awa réussi à arracher 


Douvérnement français vis-à-vis de ses 
aur Etats-Unis, de nous rapporter un 


demandé l'établissement d'un pro- 


nement français de s'occuper des 
citoyens français, 


La déclaration d'hier soir-de M, 
Snyder semble indiquer qu'un moyen 
indirect, màis efficace, a mainte- 
nant été trouvé pour le faire. 

Cette liquidation de fonds actuel- 
lement bloqués devrait fournir au 
gouvernement français, d'après M 
Snyder, environ 35) millions de dol- 
lars en devises, - 


En Angleterre, blocage 


des avoirs français en livres 


LONDRES, 3 février (A P.P). — Les 
comptes sterling appartenant à des per. 
sonnes résidant en France oy dans la 
zone française, qu'elles soient ou non 
de nationalité ‘française, sont bloqués à 

artir d'aujourd'ul par 

iLaGniques. 

L'ordonnance de ia Trésorerie m, 
nique établit une catégorie fe comptes 
sterling qui sera dénommée « comptes 
français n° 1 », qui englobera les comp- 
tes du gouvernement français amsi que 
ceux des banques ngréées, et une caté- 
gorle de « comptes français n° 2 » cons- 
Eltuée par les avoirs prives des person- 
nes résidant en France. 

En vertu des nouvelles dispositions, 
détenteurs français de livres sterling d - 
vront passer par l'intermédiaire d'un 
compte, du gouvernement français, sou- 
mis A un étroit contrôle, pour Alfecier 
leurs avoirs en sterline au palement 
d'exportations britanniques. 


les autorités 


do SUITE DE LA PAGE 7 


Alertés par les cris dé Mme Bonnaire, 
deux jeunes gens s'étalent précipités 
hors de l'appartement d'une volsiné, une 
Américaine qui avait organisé une soi- 
rée pour l'anniversaire de sa, fille (l'ep- 
parlement se trouve également au rez- 
de-chayssée, sur la cour-Jardin), Geor 
Join et William Holt arrivèrent à l'en- 
trée du couloir juste au moment où les 
bandits en sortaient. Georges, Join réus- 
sit à saisir l'un des hommes’; dans le 
corps à corps, l'inconnu perd une de 
ses chaussures, mals 11 parvient à se 
dégager, tire encore en s'enfuyant avant 
de -sengouffrer. dang Ja voiture grise 
qui démarre aussitôt. 

Georges Join, touchë d'une balle à 
Vaine, a été transporté dans une clini- 
que du boulevard Arago. 


Echange des billets 


Nous avons vu ol matin Mme Wôbige- 
muth, bouléversée par un drame qui la 
aurprend d'autant plus que personne ne 
pouvait supposer , asaure-elle, qu'elle 
eût chez elle une fortune pouvant ten- 
Ler des cambrioleurs organisés : de plu 
les agresseurs devaient très bien con 
naitre les lieux pour s'introduire chez 
elle par la cour intérieure... 


Pourtant, je vis seule ; jé n'ai 
par de domestique qui eût pu fournir 
es renseignements. J'étais sortie hier, 
vers 16 heures, pour aller déposer des 
billets à la banque Puls je me suls at- 
tardée Jusqu'à 11 heures chez des amies 
qui m'ont retenue à diner... J'al trouvé, 
comme vous pouvez le croire, mon ap 
partement bouleversé de fond en com 
le. Un petit coffre était renversé dans 
la chambre à coucher, mais les cam- 
brioleurs n'ont pas eu le temps de l'ou- 
vrir. Ils n'ont rien trouvé d'autre à em- 
porter que deux bagues el un clips en 


Six ministres ou ex 
dans le prétoire 
pour le match 
GOUIN-FARGE 


La deuxième audience du procès Farge- 
Gouin qui s'est renye hier au Palais 
de justice fut la journée des ministres. 
Ce fut aussi celle des incidents de séan- 
ce. Les Excellences qui furent entendues 
À la barre sont : MM Jules Moch, mi- 
nistre de l'Intérieur ; Pineau, miülatre 
des Travaux publics, ainsi que MM. De- 
reux et Longehambon, anciens minis- 
res de l'Intérieur et du Ravitaillement 


CRIME AVENUE 
VICTOR-HUGO 


Vs 
brillants, qui se trouvalent dans le ca- 
binét dé toilette, et une somme de 10.000 
francs. Otci, d'afleurs, ne compte pas, 
À côté de ja mort de cet homme, de 
celiét flaque de sang que vous pouvez 
encore voir à l'entrée du couloir. 

LA commissaire de, police de Chaillot 
est venu aussitôt; la brigade criminelle 
enquéte. La femme de M. Bonnaire 
pleure, mais les bandits n'ont pas signé 
leur criime. 


La nouvelle loi sur 
les loyers contient 
83 articles ' 


La décussion de la nouvelle loi sur 
les loyers commence cet après-midi à 
l'Assembiée nationale. Dès ce matin, la 
commission de la Justice, arule compe- 
tente en l'occurrence, a remis sur le 
métier, le projet de lol déposé voici | 
huit mois. Trois rappors avaient été 
auccesaivement rédigés pur ce projet. 
Is étalent contradictoirès. La réunion 
de la commission avait pour but d'as- 
sayer d'en faire une synthèse accep- 
table, Le rapport définliif n'a pas en- 
core été rédigé mala on s'est mis d'ac- 
cord sur les cinq premiers articles. 

L'article premier stipule noiamment 
que ja iégisiation sur les loyers s'ap- 
pique à Paris, au département de ja 
Seine, aux communes de pus de 4.000 


habitants ou ditantes de moins de 
5 kilomètres des Villes de 10.000 
tants, À celles, enfin, où le nouveau 


recensement accuse une augmeniation 
de 5 % sur le dernie recensement, 
Les autres artjeies concernent 
maintien dans les lieux 
4 Le projet de loi ne contient pas moins 
de B3 articles pour Jesquela 1 «st dit- 
ficile, à l'heure actuelle, de faire une 
anaiyse détaillée, les textes étant des 
plus confus, De plus, |] est à prévoir 
ün fiot d'amendemenis, 


le 


La Fédération des 
Finances pour F. Q. 


A la suite du referendum eur 
l'orientation syndicale, organisé dans 
les différents syndicats nationaux 
de la fédération des finances (U.G. 
F.F.), la fédération a décidé son af- 
filiation à la G.C.T.-F.O. 

C'est la troisième fédération de 
fonctionnaires sur six qui apparte- 


LES GAGNANTS DU 


U cours d'un cocktail of- 
fert hier par France-solr 
aux gagnants du € Jeu du 
bon pronostic », a été tiré 
au sort, par les soins de 
Saint-Granier, qu'assistait M* 
Robic, huissier à Paris, le ch 
vai de course, enjeu supri 

ce tournoi organisé, commi 
à l'occasion du Prix 
207 


ayant été 
-avait point d'autre solutioi 
mis, bien entendu, cell 
Saint-Granier fit rejet 
souriante unanimité par les inté- 
ressés eux-mêmes et qui eût 
exigé le découpage en 207 parts 
égales de l'excellent « Qual 
d'Empire ». 

Ce fut à Mme Estragnat, 6, 

de la Gaïté, à Saint-Ouen, 

qu'échut, avec « Quai d'Empl. 
re » — un prix qui lui en vau- 
dra beaucoup d'autres — cette 
qualité de propriétaire tant ei 
Viée des pelousards, Son succès 
fut sportivement fêté par se 
206 concurrents malheureux sanı 
doute, mais point tellement puls. 
Que de nombreux lots de con 
lation avaient été prévus à leur 
intention et qu'ils avalent eu, en 
outre, la Joie d'applaudir, 
Saint-Granier, le célèbre orel 
tre américain Charles 
savoureux Muratty's et 
parable Raymond Souplex. 

(Ci-dessus M. Lifschutz, ex-pro- 
priétaire du cheval, félicite M. 
Estragnat, fils de l'heureuse ga- 
gnante.) 


vec 
s 

e 

ncom- 


DANS LA BIZONE : 


UN MILLION 
DE GRÉVISTES < 


FRANCFORT, 3 février. (U.P.). 
Près d'un million de travallieurs ale- 
mands de ln bizone se aont mis en 
grève pour proteser conire Vinsutfisan- 
ce du ravitaillement, Le mouvement 
affecte une centaine de viles en zone 
américaine L'ampleur du mouvement se- 
ta pus que doublée si le président du 
syndicat dea employés de bureau de ia 
zone aügiawe lance l'ordre de grève. 
La oalme règne partout. Aucune ma- 
nifestatlon n'a él8 prévue, 


Une mère a-t-elle . 
le droit de reprendre 
son enfant adopté 
par d’autres? 


LONDRES, 3 février (dép. « Fran- 
ce-soir »). — Tous les journaux brl- 
tanniques de ce matin publient la 
photo d'une petita fille, Sennifer 
Haybon, demandant à leurs lecteurs 
de leur signaler s'ils ont vu l'enfant. 

Ayant été abandonné en bas-Age 
par sa mère. Jennifer fut adoptée 
par M. Charles Stroud. Récemment, 
a mère de Jennifer divorgn et, se 
flançapt avoc u nanelan Qf., sa si- 
tuatlon financière se trouva amé- 
lioréè, Elle demanda à reprendre son 
enfant. La tribunal ayant décidé 
que Jennifer serait placée sbus sa 
garde en attendant une décision, sa 
mère l'enleva, C'est pour la retrou- 
ver que tous les journaux publient 
la photo de Jennifer. 


Un autre Jo Gardan 
trafiquant d’or 


Une importante affaire de trafic 
d'or et de fausses devises étrangé- 
res, portant sur plusieurs millions 
et ‘découverte à Melun, mettait en 
cause, ces jours derniers, un cértain 
Jo Gardan, formellement reconnu 
comme étant un des principaux 
fournisseurs d'un gang de faussal- 
res. 

Contrairement à ce qu'on suppo- 
sait, ce Ja Gardan n'a rien de com- 
mun avec son homonyme, l'évadé re- 


naient à l'U.G.F.F. qui décide d'a- 


. dhérer à Force Ouvrière, 


pris de la P.J., et complice de Sini- 
baldi, 


N'ONT PAS VOULU QUE x 


QUAI D’EMPIRE 3 
offert par “France-soir” soit découpé en 207 morceaux 


BON PRONOSTIC 


PU.R.S.S. signe un 
pacte d’assistance 
avec un ancien: 
satellite de PAxe : | 
Roumanie 


MOSCOU, 3 févrien — Un pacte 
d'amitié, de collaboration et d'assis- 
tance mutuelle sera signé incessam- 
ment à Moscou entre l'U.R.S.S. et la | 
Roumanie. La délégation roumain 
conduite par M. Groza, premier mi- 
nistre, et Mme A. Pauker, ministre 
des ‘Affaires étrangères, est arrivée 
hier dans la capitale soviétique. 

Ce paste sera analogue à celui qui 
a été signé par la Russje avec ln Po- 
logne, la Tchécoslovaquie et la You- 
gozlavie. à 

LO'est la première depuis la fin 
de la guerre, que V'U,R:S8, signe un 
pacte d'assistance avec un anojan satel 
ite de Vaze. Yi est sipnifiontif Que cet 
aocora ait été conclu au lendemain de la 
sionature du fratié d'amitié (talo-améri- 
cain., 


Moscou offre à 


Washington un 
règlement de 


prêt-bail 


Les négociations trafnaient 
depais mars 1946 


WASHINGTON, 3 février (U.P.) 
— Le gouvernement soviétique a 
adressé au département d'Etat une 
note offrant la restitution aux 
Etats-Unis de sept bateaux-citernes 
et d'un cargo américains, mis à la 
disposition de l'U-R.S.S. dans le ca- 
dre du prêt-bail. 

Au total, quatre-vingt-quinze ba- 
teaux américains avaient été prêtés 
à l'URSS. pendant la guerre, En 
mars 1946, les Etats-Unis dcmandè-| 
rènt À l'U.R.S.S. de les restituer ou 
de les payer. 

Les huit navires que l'URSS 
offre à rendre sont les plus moder- 
nes et les seuls pour lesquels les 
Etats-Unis préfèrent une restitution 
à un achat. + 

On croit savoir que la proposition 
soviétique entre, dans le cadre d'un 
règlement général du compte prêt- 
bail soviétique, règlement en. vue du- 
quel des négociations soviéto-améri- 
caines ont été de nouveau entamées 
un mois après l'arrivée aux Etats- 
Unis du nouvel ambassadeur Pa- 
niouchkine. 


AFFAIRE 
DIEUDONNÉ COSTES 


Le jage d'instruction demande 
aux U.S.A. des précisions sur 
l’activité de l’aviateur comme 
agent du service de contre- 


espionnage américain 

Un juge d'instruction s'est rendu 
hier à l'ambassade des Etats-Unis : 
celul qui, depuis six mois, essaie de 
déterminer si Diedonné Costes, 
l'avinteur, fut agent des Allemands 
avant d'être celui des Alliés — ou le 
contraire. 

De ce subtil roman d'espionnage, le 
Juke é'instrucilon ne coonalsaait qu'une | 
face : Celle qui est défavorable à Cor 
‘tes et qui céncerne ses rapports awe 
les services de l'amiral Camaris. Il avait 
envoyé de nombreuses Commlislons ro. 
gatoires en Amérique ; AUCUNE n'était 
revenue, Aussi, hier, aur le Conseil du 
ministère des Affaires étrangères, je Juze 
d'instruction s'est! rendu A lambas 
eade américaine pour la prier d'inter- 
venir auprès du F.B.I, (Fedea] Board 
ot Investigation, service de conire-es 
pionnage américain). qui devra ‘dire fi 
nalement ai Costes fùt ou non son agemi. 


L'audition dés ministres, alnsi que la 
production de certain rapport permirent 
aux deux parties de soulever À diyerses 
“reprises des Incidents și de protèror des 
propos peu amènes, et M. Marge s'est 
fcrié, à la fin de ia déposition de M. 
Jules Moch : « Si j'écris une suite au 
« Pain de la corruption », je j'appellerat 
« Les copains de la corruption ». 


Des pommes de terre 
américaines 

pour la France 

et Pitalie 


WASHINGTON,. 3 février (A.P.). 
— Le Département d'Etat a annoncé 
hier que 70.000 tonnes de pommés de 
terre en excédent seraient prochainé- 
ment envoyées en Italie et en Fran- 
c au titre de l'aide intérimaire à 
l'Europe, 

Cinq cargalsons d'un poids total de 


85.000 tonnes quitteront les ports de 
la côte est dès le 20 février pro- 
chain. ` 


PETITS DEJEUNERS CHOCOLATES. 
= A partir d'aujourd'hui et jusqu'au 
24 février : 250 gr. de petits déjeu- 
mers chocolatés contre le coupon 
ne 0 du premier semestre 1948 
SUCRE. — A partir d'aujourd'hui et 
jusqu'au 29 février : 1500 gr. de 
sucre pour les E, 750 gr, Ur Les 
M. un kilo pour les J et et 500 
Er. pour les V, contre le coupon 
n° 25 du prémier semestre 1948 
POUR LES V. — Sucre où confiture : 
gontre remise du eoupon na 28 de'a 
feuille semestrielle, les V pourront 
toucher soit 250 gr. de sucre scit 
600 gr de confiture À leur choix 
Si le coupon n° 26 est honoré en 
sucre, 1] devra obligatoiremeot être 
re su n°25, validé pour la dis- 
ibunon normale de suere, 
LAIT. — Journée du 26 février : 
000 litres ont éte distribuas, Tous 
pee servis, et 30 % des A 
av 
PRIX DE VENTE MAXIMUM D 
ŒUFS FRAIS IMPORTES DE HOL 
DE E da vènte au dé 
ail est Eini francs, 4 
daii ep fs outes taxes 


Société Nationale 
Entreprises de Prema 


d'outre- 


iea 
Tiavall exêcutë par des ouvriers syndiqués, 


L'ESSEINCE 


& SUITE DE LA PAGE | 


tant de l'administration, se fait en- 
tièrement à nos frais. Bile nous coû- 
te chaque fois 150.009 francs. Une 
distribution tous les trois jours im- 
posérait donc à notre chambre syn- 
dicale une dépense mensuelle d'un 
million et demi, Nous ne pouvons 
nous offrir ce luxe, Nous avons de- 
mandé qu'on nous délivie des bons 
pour je mois, avee validation par dë 
cade. Si nous n'obienons pas sa- 
tisfaction, nous ne répartirons pas 
les tickets, La chose, au res! 

sans grande importance, puisqu'or 
nous offre 11.000 litres par jour, soit 
6 litres par médecin. > 


500 taxis en moins 


Même son de cloche chez les chaut- 
feura de taxi, à qui jea pouvoirs pu- 
blics offrent quinze lires pat semaine 
el par voiture Ce qu) ferait une 
moyenne de mile taxia/par Jour au lieu 
de 1.500 en lemps normal. Les chaur- 
feurs touchaient en tout, au mois d'août 
dernier, 3.600.000 litres. IL 
vront dorénavant 240,000. 
dire que la plupart d'enire eux ne sor: 
iront pas, ad 

— Ce qui n'arrangera paa lea choses, 
nous dit le secrétaire général du syp- 
dicat, ni pour Je publie. ni pour fs 
chauffeurs, ni même pour VEtat car 
il faut bien admettre que les chaut- 
feurs-propriétalres, qui sont considérés 
comme des artisans, et soumis de ce 
fait au prélèvemant exceptionnel, pour- 
ront difficilement s'acquitter si on | 
contraints à laisser leur voiture sur ca- 


Jes ; 
Le pool des carburants 
optimis! je 


Une seule note optimiste dans ce cons 


cert de lamentātions. pool des car- 
fout s'artrasere d 
trois ou puatre Aea t que la situa- 


trois ou quatre semaines 
dom mira qu'ea, saméliorset. 

n nira qu'en fons pas la guerre, y 
diciareti on, l'essence coulera À flots 
a ier ou iroa ans, Quand l'Irak 
ci Arabie auront commencé ieurs en- 
Vois, En attendant, i) suffirait de quej- 
ques cargaisons de produits finis pour 
rétablir la situation. usie 

MAQLE objectons-nous, où trouver des 


devises ? 


Vise ous n'avons pas encore épuisé 
lea crédits de l'aide intérimaire. Et puie 
on pourrait fort bien rogner Un pea; 


aur jes expéditions de charbon amėri- 
cain au profit du pétrol 

Là encore, on voit se jever le fantô- 
me de l'éternel conflit rail contre route, 


PAS DE RÉDUCTION 
DU TRAFIC 
DES AUTOBUS 


Bien que ‘ses stocks de carburant 
alent inué des deux tiers par 
rapport à 1047, la compagnie du, mé- 
tropolitain n'envisage, pas, pour 
l'instant, une réduction du trafic des 
autobus. 


Des contremarques 
pour les prioritaires 
de l'essence 


Un conseil interministériel éco- 
nomique a été consacré hier soir 
au problème de | M. P. 
Abelin a annoncé : 

— Si la situation du franc 
continué à s'affermir sur le mar- 
ché libre, des devises supplémen- 
taires seront fournies aux Im- 
portateurs d'essence, 

De son côté, M, R. Lacoste, 
ministre du Commerce et de 
l'Industrie, a souligné que laug- 
mentation des attributions men- 
suelles de charbon à la sidérur- 
gie, qui passent de 750.000 ton- 
nes à 900.000 tonnes, permettent 
d'escompter une augmentation 
rapide, dès cette année, de la 
capacité des raffineries fran- 
çaises, 

Sur le plan pratique, a encore 
expliqué M. Lacoste, on tait que 
les tickets de février seront ho- 
norës, Ceux de janvier sont pēri- 
més depuis le 31 janvier, Les 
contremarques, sortes de « su- 
per-tickets », vont être délivrées 
par des organismes de sous- 
répartition aux propriétaires afin 
d'assurer la régularité de leur 


approvisionnement. 


Beorien des contrôles 


sur la voie publique 


La préfecture de police e décidé 
rrhfordemens des COLLIE sut ie P 


publique à partir d'aujourd'hui. Ces me- 
sures sout en corrélation avec les res- 
irictions dans la distribution de l'essen- 
ce aux prioritaires. 


Les petits et moyens 
transporteurs protestent 


La Fédération nationale des petits et 
moyens transporteurs, dans un commu- 
ngua save formellement conire les 
mesures de restriction de carburant pri 
ses par je gouvernement et demande à 
ses membres de resier en état d'alerte 
pour passer, à tout moment, à l'action 

D'autre part, M. Triau, du groupe: 
ment “ayndicai des transporteurs rou- 
tiers, a été, reçu par ie directeur du 
Cabinet de M. Pineau. Ce dernier à 
donné J'assuranc: formelle que le mi- 
nistre aiait examiner sans délai les 
moyens de < dépanner > d'urgence lea 
entreprises de iranaport. 

M. Litalien, président de la Fétéra- 
tion dés transporis routiers doit ètre 
reçu. À 19 heures, par M. Pineau. 


Réduction de moitié des 
exportations U.S. d'essence 


demandent les Représentants 


WASHINGTON, 3 février (A.P). — La 
commission du comme: Anter-Etais er 
extérieur de Ja Chambre des réprésen- 
tants & décidé à l'unanimité de deman- 
dar au département du Commerce une 
réductioh de 50 % de toutes les expor- 
tations d'essence américaines pendant les 
mois de février et de mars, en raison 
de l'insuffisance des stocks 


Grève d’électeurs 
qui veulent deax communes ‘ 
parce qu'ils ont deux églises 


et deux écoles -~ 
LILLE, 3 février (de notre corr. 


En oetobre dernier, lors du renou- 
vellement des conseils municipaux, 
ancun électeur ne vota. Dimanche, 
de nouvelles élections étaient pré- 
vues, mais ce fut encore la grève 
des ‘électeurs. Personne ne se pré- 
enta aux urnes. 


ON NE YOUS A 
PAS TOUT DIT 
(SUITE DE LA PAGE 1) 


A gauche les marxistes 
à droite les théologiens 


N° atait annoncé une réunion su- 
tour d'une table ronde Mais 
m'est que moralement qu'ella 
fectait cette forme eireulaire : 

cest pevant une table 

rectángulaire et 

micros au 

tent place. 


ent pourvue c 
at ses parteaites pri- 


yint la première 
ressembla fort À ume confes- 


Je suis membre d'un peuple qui s'est 
rendu coupable des plus grands crimes, 
s'écria le professeur Steiniger, de l'Univer- 
tité de Berlin : et, dans « Les Mouches » 
M. Sartre, vous vous élerez contre le re- 

Chez nous, ce sont les nazis qui, 
rrd'hui, combattent le re 
qu'ils ne veulent pas reconnai 
mes. Votre piece, 
à la France de 1943, est di 
l'Allemagne de 1948, SÌ les 
mandes se pressent aux représentations des 
m Mouches 
Chere 
leur offrez 31 généreusement, > 


« Electre, führerine 
des femmes nazies » 


le suceida une 
harcèlement eatholiqu 
« Que fai 


stur de théologie ? Vous séparez I 
de son créateur, vous lui dit 
est permis — ce que les nazi 
déjà dit. » 

Et, pour finir sor 


ui ont 


erventian en beau- 
té Je Chéologien se livra A un Jugement 
léméraire z Pour moi, Electre est la 
föhrerine femmes national-socialis 
tes, » 

Avec beaucoup de calme, d'une voix pÈ 
sée, Sartre présenta sa défense. 

= Le remords est un sentiment pure- 
ment négatif et relatif au pasé, Le 
condamner me signifie nullement. condam- 
mur Ve sentiment de la responsabilité sans 
travel il n'y a pas de liberté, Que l'on 
me cite un seul grand événement histori- 
au qui soit l'euvre d'un remords 7. 

Le défi ne fut p ë. 1) était deux 
mnt de L'après-m 


Projet de loi pour 
la suppression de la 
Haute Cour : 


des Cours départementales 
et des Chambres civiques 


des 


hi 


M, Vincent Badie, député radica! 
socialiste de l'Hérauît, vient de déposer 
aur, je bureau de l'Assembiée nationale 


une proposition de loi demandant {a 
suppression de la Haute Cour de justice, 
des Coure déparlementales el des Cham 
bres civiques. 

Le député de l'Hérault demande, en 
outre, que les affaires de collaboration 
relevant de ces juridictions soient dé 
žormais soumises aux tribunaux milita! 
Tes. 

Dans d'exporé des motifs, M Vincent 
Badie, après avoir rendu hommage à 
l'impartraité de M. Louis Noguères, prê- 
sident démissionnaire de la Haute Cour, 
précise que, seion lui, les résultats obte: 
nus par ces juridiction d'exception ne 
že soni pas révélés conformes aux ob 
Jets fixés par les légimiateurs. 


Depuis 1937, la pro- 
duction mondiale 
d'énergie a 
augmenté de 20 % 


LAKE BUCCESS, 3 février, (Reuter) 
— Le nouveau bilan de l'énergie mon- 
dinie, Aresst par l'Office de matini- 
que de l'ONU, AIAbUE que, depula 
1937, ja production de combustivien 
(charbon, lgnite, pétrole) et de for 
éiectrique dans le monde a augmenté de 
20 #. 

I femort de ce bijan que le ròle de 
rincipae source d'énergie aasumé Jus- 
Qu'à maintenant par le charbèn #e trou 
Ve menacé par l'énergie hydroélectrique 
et le pétroie. 


La Nouvelle-Delhi : 
Gandhinagar 


LA NOUVELLE-DELHI, 3 fé- 
vrier ÇAP.) — Selon un corres- 
pondant du Journal «Statesman», 
la capitale de l'Inde, la Nouvello- 
Delhi, serait prochainement dê- 
baptiféé. Son nouveau nom serait 
< Gandhinagar >. 


Deux filles, 
un garçon triplés 
girondins 


BORDEAUX, 3 février (A.F,P.). — 
Mme Andrée Dubreuil, de Caudéran 
(Gironde), a mis au monde trois en- 
fants, deux filles et un garçon, Les 
tràph nt en bonne santé, 


< 


Double condamna- 
tion à mort pour 
assassinat d’un sous- 
chef de la Sûreté 


CHALON-SUR-SAONE 3 fév, (AFP). 
— La Cour d'assises de Saône-et-Loire 
à condémné à mort Jean-Pierre Kabin- 
Cinaki, 27 ans, accusé d'avoir assassine, 
en 1914, M. Duvernois, sous-chef de ja 
Süreiè de Montosau-le-Mines.  Paulta 
Kabinėinski, son frère, 39 ans, qui aVait 
čzalement participé à ce crime et qui a 
réussi à Vêchapper a été condamné à 


mori par comumace, 


NECROLOGIE 
Nous apprenons avec pelne 1 décès: 
survenu à Alger, de Mme KHERAT, mère 
de notre coliaborateur, chef du service 
des aèparts, Toutes nos condoleances. 


OFFICIERS MINISTÉRIELS 


1948 


Vents au Païals À PARIS, je 28 18 


FE SEYRAN Pre ee 


Liégeard, Ráv. €000 fr. M. à px 500.000 tr 
s'adLMes u, avà Patia, 55,1 de-RO- 
me; Tournsac, aV.; Bauduin, noi. Vanves 


Vente Palais PARIS, le 14 FEVRIER 1948, 
14 heures, PROPRIETE 4 PARIS 


46, RUE QUINCAMPOIX 


Contenance : 124 m2 env, Mise, à prix 
400.000 fr, S'adr. MMe LECROART, 2 
či, r. Amsierdam ; GUINARD, av., Paris. 


VOL D'ELECTRICITE 


Par Jugement en date du 19 avril 1917, 
le tribuna! correctionnel de ja Seine a 
condamné M L. T.., demeurant à PA- 
RIS, rue Oberkampé, à trois mois de 
prison avec sursis, 15.000 francs de 
dommagee-Intérêta et au coût de a Pré 
sente insertion pour vol d'éleetricité au 
préjuiice des l'ELECTRICITE DE 


Z 
| da 


y 


L 


quart, dx |} 


Le tueur à gages 


ayant filanché 
Cuvillier tua 
lui-même le mari 


La femme avait payé 12.000 
francs la mort de l'époux 


(De notre envoyé spécial Jean MAURICE) 


REIMS, 3 février (par téléphone). 


UAND Lucie Barré, cafetière à Moussy, 
tra à son amant, Henri Cuvillier, 
avait reçus de son mari, Henri dit, 


— Il faut le tuer ! 


près d'Epernay, mon« 


les traces de coups qu'elle 
sans y penser : 


Lucie le regarda avec admiration et-reconnaissance. C'était un 
homme que son amant. Et elle dit très vite . 


< Le-plug tôt possible... > 

Henri n'aima pas cette hái I! 
avait le tempérament DRE pruden: 
et il n'avait pas plutôt prononcé 
phrase qu'au fond il la regrettait. 
C'est toujours ennuyeux de tuer le 
mari quand 4 
rés d'assises 
ral ce genre dè meurtrier ; il avait 
quatre enfants. la wictime éventuel- 
le, deux. Ce crime passionnel entre 
pères de famille manquait décidé- 
ment de poésie, 

Et #! commença : 

— Tu ne crois pas qu'on pourrait 
trouver quelqu'un ? 
Qui tuerait à ta place ? ache- 
va Luci 

Cette ldés de < tueur À gages > 


leur sembla fort pratique, en même 
temps que romanesque... Ils passé 
nt en revue leurs relations : 
aient-ls, parmi elles, un assas- 
sin: ? Ts fihirent par fixer leur 
choix sur un nommé Lhomme, 


joyeux’ ivrogne, clochard éternel, 
qui, pour quelques verre: 
pensaient-ils, assassiné 
entière. Alors quand I] s'agissait de 
Barré le bruta. 

Cuvillier alla le trouver, Négocian- 
te avisée, Lucie Barré avait dit à 
son amant : 

« Donne lul 10.000 francs... Et s'i) 
refuse, tu pourras aller jusqu'à 
15...» 

On n'allait pas regarder à quel- 
ques billets, 

Lhomme transigea À 12. Accord 
fut pris. On fixa l'exécution du 
marché — et de Barré — À trois 
Jours plus tard, entre 15 et 18 heu 
res, Lucie emmènerait ses deux fil- 
les. Lhomme ferait sa petite affaire. 
Lucia reviendrait et dévaliserait le 
tiroir-caisse pour faire croire. à un 
crime crepuleux, 

Et les deux amants vlvralent heu- 
reux. 

Au jour dit, Cuvillier, qui se mê- 
fiait, emmena Lhomme en auto, a 
proximité du café, Puis, avec une 
bonne bourrade, 1l poussa le 
«<. tueur > qui, à cet instant, ne se 


sentait à yrai dire aucun des ins- 
tincta qui font une « terreur > at 
aurait bien prété trouver de- 


vant un champagne nature, Il parut 
copendant, 


Défaillance du tueur 


Quelques instants après, Cuvillier 
le vit revepir, bégayant un peu, Il 
demanda : « Alors ? > L'homme — 
qui n'en était pas un, décidément, au 
sens « dur > du mot — répondit’: 

— Y avait trop de monde dans le 
caté, Ça se serait vu... 

Et il s'enfuit : le meurtre n'était 
pag dans ses cordes... 

Cuvlilier devait agir seul, Il « se 
prit par le bras > et, quelques ins- 
tants après, se trouvait dans 
fé. Barré lul demanda : < Qu'est 
que tu viens f. ici ? > Il savait que 
Cuivilller était l'amant de så fem- 
me., Pour toute réponse, Cuvillier 
sortit son revolver. Barré #abattit, 
sañs un cri, la tempe trouée.. 

Le scénario #accomplif alors com- 
révu : rentrée de Ducie, fractu- 
lu tiroir-caisse.. et aussi arresta- 

tion le soir même, 

Ce qui fait que, lundi, aux Assi- 
da Reims, Cuvillier, assisté de 
Grandrut, et Lucie Barré, assistée 
de M' Jacques Isorni, avocat de Pé 
tain et Sigoyer, expliqueront com- 
ment, par suite de la défaillance 
de leur « tueur », ils ont dû opérer 
eux-même: 


mA 


GEORGES 
présentera sa collection 
«Créations Jacques Costet » 


le 6 février À 15 heure: 
35, bd des Capucines, 35 


ROUFF Détective 
CS et 
Sue Le Paletor FRO, 2-7 


Vend. 6 tév., 20 h. 30, MUTUALI 
CONFERENCE d'André RIBARD 
sur un sujet d'une brülante actualité : 
“L'URSS, la FRANCE et le MONDE 
FACE au PROBLEME ALLEMAND » 
A l'écran, un splend. documentaire en coul, : 
n La FÊTE du TRAVAIL à MOSCOU » 
Reienir les places à l'avance : 21, rue 
des Carmes et 29, rue d'Anjou 


Les deux amants se sont chargés 
à l'instruction. Et puis, tout de mê- 
me, un jour, Lucia a avoué : € Je 
l'aime encore! > Cuvillier a dit : 
< Si j'étais seul cinq minutes avèc 
elle, jé tomberais dans ses bras. C'est 
elle qui m'a révélé l'amour... C'est 
pour cela que je fus meurtris 

J) a 38 ans, Il y a des découvertes 
qu'il est préférable, pour son équi- 
libre, de faire quand oa est jeunes. 


lls sé disputent à trois | 


le titre d'assassin 


NANTES, $ février (AFP). > Us 
couvr e Guéry, ayant été rue 
À coupa ‘de couteau dana le quartier ex- | 
gentriqué du Marchix, à Nantes, la po- 
i ouvert une enquète. 
a procédé d'abord à l'arrestation 
d'Albert Thomas. 28 ans, demeurant 
dans jè même quartier, qui s'est. ad- 
cusé du meurtre. Puis elle a arrêta Léon 
Le Gionee, 27.ans, manœuvre. demeu. 
rañt ue Part qui auralt avôué à aa 
maitresse être également l'auteur du 
. Le Glonee nie et'accuse Wu- 
u, 25 ans, manœuvre, Ce 
ait, en effet, déclaré, après 1a 
voir cassé Ja jama de son cou 
n frappant lẹ couvreur, 5 
© © 
M LES PRINCIPAUX SYNDICATS e 
Associations professionnelles dé la 1%- 
rion parisienne ont constitué le « Co- 
mité de Paris », qui a élu comme 
président M. de Liedekerke-Boaufori. 
LA COUR D'ASSISES de In Seine a 
infligé cinq ans d'emprisonnement à 
Ovrille Rerelbrugre, sujet beige, qui 
AvMi entreienu do realions coupa- 
bles avec sa file, Agée de J4 ans. 
Un enfant était né de cet Inceste, (A. 
CHASSANT LE CANARD dans nn pê- 
Mt bateau, sar in rivière le Lay, prèn 
di laurice Belga, 
et coulé à pies 


POUR AVOIR ABUSE de fifoties de 
moins de 14 ans, Charles Garnier, 
isione A Montero 


ept ana do tra 
forcés par la Cour d'assises de Melun. 
{Frande-soir ) 

DESESPERE, UN VIEILLARD DE 
#3 ANS, M. Jean Bousquet, de Tou- 
louse, a tanié de metio fin à ren 
Jours en se précipltant du deuxième 
binge dans la cour intérieure de l'im- 
meuble. Grièvement blessé, I a 44 
\ransoorté À 'hôpitai Purpan. (Fran- 
cesoir). 


DANS UNE FLAQUE 
DE SANG 


Un jeune homme 
gisait mort 
«à demi vêtu » 


LA ROCHE-SUR-YON, 3 février 
{de notre corr. part.). — Un jeune 
homme de 2% ans, Guy Rivoisy, æ 
éié découvert dans sa chambra à 
demi dévêtu, gisant dans une (laque 
de sang, À COTE de lul, on a trouvé 
un revolver ayant encore une balla 
dans le canon. Une autra balle, cell 
aul avait tué le jeune homme, était. 
entrée du côté gauche de la téte 
pour ressortir du côté drolt après 
avoir traversé la botte cranlénne, La 
parquet de La Roche-anr-Yon a or- 
donné l'autopaie, 


NEIGE ET SOLEIL 
… SUNSHINE AND SNOW 


en français et en angials est le. mafon 
ui masquatt À la igna du Olub des 
ans Olub et le premier à donner tous les 
Tenseignemenis utiles aur jes possibilitas 
des sports d'hiver, le repos sur la Côte 
d'Art 

Développer le goût du tourisme hivernal, 
mettre en rellet la splendeur de nos 
champs de neige, la beauté de la Riviera, 
bvollà ‘le but recherché, désirant montrer 
à tous que nos qualités gastronomiques 
foot toujours partie de notre patrimoine 
national. NEIGE et SOLEIL, SUNSHINE 
AND SNOW, enfin, participe grandement 


A notre propagande à l'étranger. 


FAUTEUILS CUIR 


RUBIN Frères, FABRICANTS-SPECIALISTES 


fx Saint-Antoine 

dans LA COUR 
(à gauche) 

Métro ; Bastille 
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YOICI 


UNE FORMULE FRANÇAISE... 
Si vous aimez la littérature en comprimés 


NE LISEZ PAS : 


“CALIBAN” 


mais si vou: 
COMPLET dans 


rivain françai 
tionnels d'un intérêt capital, 


voulez lire un ROMAN 
son texte 
achetez CALIBAN 


dervan francais ou stranger et une sélection d'articles 


intégral 


une œuvre- complète d'un grand 
sensa- 


véritabl onde. 


panorama du 


Dans le numéro qui vient de paraitre 
Nous avons été des esciaves par David ROUSSET : Révélations ur le système 


~ nazi pour avilir l'individu : l'exemple du ghetto de Varsovie. 
Ah neo gr Le cr pu g 

— Verrons-nous je frane-kilomètre > 

— Cora, histoire de blanes, racontée par un écrievain noir :Langston Hughes 
— La religion la plus secrète et la plus mystérieuse : Les Druses isolés 


dans ieurs montagoes croient à la métempsy chose, 


— Une peupiade parle le langage des oiseaux. 
Un vendeur de gui sar pied, un chef de fanfare manldpale sont 


devenus de gran 
Vains français sortis du peuple, 


ALBERT CAMUS parle de 


En vente partout 
CALIBAN, 7 et 


LA MAISON DU PEUPLE 


Vous lireg tout cela et d'autres récits passonnamts dans Caliban 
35 francs. 
rue des Peti 


écrivains : L'histoire pittoresque et-les aventures des beri- 


Louis GUILLOUX l'auteur de 
que < CALIBAN > 
publie en entier. 


128 pages (format de poche) 


, Para. Pro, 


MAISON 


PETITS AGNE 


rd de S 


GNEAUX : 
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GRAND. CHOIX 
AUTEUILS EN CUIR péri 


Devant Jean Mougin || AUX JEUX OLYMPIQUES DE SAINT-MORITZ 


France-soir-Sports|Re77 WINDSOR 
Le Red Star peut faire DA aie AMEN Les Su € do IS vain 1 | UCuUrS Iogi ronitorm ae wu 


f habit bieu à parements r, 
Emile Di, Cristé, boutons doréà. C'est alors qu 


29 ex - champion di e Arrivé tard dans l'après-midi, Je] les yeux de mon père, com, 
auss en qu Angers cain ne dane LABO de) mon apprentissage dans Lot 
i Hi is légers, est de l'empereur. qui consiste à savoir avec" 
` jon cupleux, e paleta assis, en uniforme, à un Personne A irei EES Dé 

ureau énorme. Pour m'accueillir, ii| de quelles affaires 1l convi 

affirme Gusti JORDAN se Jeva d'un geste singulier, com-| l'entretenir, i 


i prati aaa seort 5 (De nos envoyés spéciaux Philippe GAUSSOT et René MOSSU)| "2" descendait de cheval. p>, | L'archidue était un reman 


j À > e s 
— J'al été satisfait, avoue Ġusti Jordan, lorsque j'ai appris le s dence, L'Anglais Grammond n m'approchant, Je constatal, à| chasseur. A Windsor, me Ù 


ma stüpélaction, que zon siège Con. : 
résultat (3-3) du match de Coupe Marseille-Angers, 3 Moa toutes Jes SAINT-MORITZ, 3 février. — Depuis 9 heures ce matin, Suédois | sistat en un bioc de bols taille on). P oaeaeei ee 455 


£ 5 w auhités du, gené | | mène au skeleton et Finlandais se livrent une lutte farouche sur la piste du relai 4X10.| dos de cheval. À ce bloc était fixée t. 
A EN a Oaa a E E pupiliste, Mais, dans AO NORI. 3 février, A I| C'est le Suédois Oscar Estensson qui, jusqu'ich, a réalisé le meil- | -une seile d'officier munie d'étriers.| Rent sait prév 
ý r, k a calè de ba rue fin des trols premières manches de ske- | leur temps, bouclant les 10 kilomètres du premier tour en 36 m. 16 sec, i Mient lrnuentt 


réaliser... -x ie J'al essayé di- “ rtre e H z 4 A 
> Mais je ne me fais pas d'illusions, manche Stand Ranko  Vouembert, $ e n ta 1e casement s'élnbät comme | ce qui est un temps remarquable. I! prit sur le Finlandais Sivhonen Mes surprises mois plus tard, cet élégant p, 


Nous avons été à Roubaix trois joum Crosjand en match amical. Lx sont sen- $ 3 Ex une avance de près de deux minutes. te nur ies 
après ja défaite du C.O.R.T, devant Ren- și A = nero visite d' « anciens » L, John G. Grammond (Grande-Bre- e D n nage tomi sous les bad 
RC Aa DC oons Beds (ioy, sblement de Ja valeur des Htuiatres mais l Ru piment tem || aenn dr an meme dade Menia AU second tour, Ja Suede cialt lous je, 3 he (Um. 38 3. à Auto chez l'oncle Guillaume | l'assassin de Sarajevo. 

> Je sals que Marseille ne manque to: Intel Y k (Etats-Unis), Nino Biddia (Italie) ; 4. urs en tête avec N 'aesp. Il mar 47 m. 17 s. ; 5. Suisse, 2 h, 48 m. ar teen FERRER 
pui, d'éléments er quel pourra. conire dE toujoura an avani ecaire et Un bon EW Johnson Etats-Unis): Shat meina tori que son prener, Etuis Ý st saet | paa uant mon étonnement lem.| Le vent était à l'optiniy 
nous, dimane rocbain, aligner des fni ue le m: ln; Les trois premides sont depuis long- 3 landais  Laukane! J # : ; 
hommes frais. ` e a e A o ade QU ner | | cage aaa ren au oholetoss rene] était encore moins rapide et, pour finir, condescendant qu'il était tellement] Dans l'atmosphère de cetts à 

Mar ~ w ün coup de main, je| | Johnson est un nouvel afie de er| au second tour, l'équipe suédoise venali itué à se trouver à cheval, qu'il| planait la menace d'uns 

Sahe rk e aroan horre gi R e E r suis daos une silua- | | roort dangereux. en lête avec, celte fois-ci, une avance re ` estimait que, pour penser clairement, | Mais, comme en 1939, les gen, 
Ai aiit qui un point Je se SO pays > pour faire réaliser des prodi n difficile. 2 de 3 minutes. Barbara Ann Scott domine une selle lui convenait mieux qu'un| mieux informés > s'assurae! 
fe 


es à tous nos Mérdionaux : Dejachét, Di Cristo, grand En septième position, l'équipe fran- tuellement, avec des airs enid 
RP rer) ANOA eue Fons, Favre et Scciary en particulier: 3 | | cœur, soulage ces mi i Hockey sur glace jen, macun metani as dé minus, | nettement ses concurrentes La selle du Kalsar ne fut que 'une| tus ja guérré n'éclateralt pa. 
> Bi par hasard Angers gagnait jeudi cæur, soulage ça 


Le Red Star s'entralnera légèrement | CANADA-ITALIE. — Première pério-| čchappait dans le dernier relai à une . por de mes premières surprises, 


A Bordeaux, nous pourrions profiter du = 5 u est à Ce eoki je dioa) avec lul, lim-| , En me reportant À mon 
K Borddauy, pone pourmione protter AT- Te maa Re Mme Atmata | | rat care as eut, ae ten] Ve entemement spueuere enire e | en patinage artistique ee aa avec um | p éorstate QU, de 5 Juin Là 


rurd'h érieusement demain C k Pinjasdais. Kiurn et le Suèdo Lund: : 5 e 5 
tien. È e vendredi, 1 qulttora, Ie capitale ven: | | de la, bare, pour vire, 6 Madis Uas e a Ne a e SAINT-MORITZ, 3 févrie. — La|| de ja famille z faisais encore, avec le, conan 
> Mais ne me faites pas vendre ja dredi SO RS avant sôn match > Ons vou A qui fut Je melileur homme, Ii sera le | Première série de figures imposées, Le Kaiser, vêtu d'un nouvel uni-| de mon père, des projets po 
peau de Toura L Dia: or A ‘he Dans eas conditions, vous comprenez. peut- Pea Germier témoin de Mora. Le surprise de | catégorie « dames », a débuté ce ma- | | forme éclatant, me paria. en alle-| €n automne chasser le cham 
ï age ttre pourquoi Emile vite de prendre des de deun pomen man eat tracent | iin. A l'heure où nous 1&éphonons, la | | mand pour voir comment je mex-| le Tyrol avec mon cousin Q 
Reims-Le H: renare en Pit et nous ialaser marquer | | deal A Waurom, derant: Jean Mougins, 1 Somporiement, des Autriebiens aul ont | Comdiene Paters Ann, Bo ei | | primala dans cette langue. Satisfait] Goppgč de duo de axei 
eims-Le Havre prendre ga SE aay TT a el Pan E Pate Don mee ee a pourtant Fès | ion pémérale et que le tel | do constater que je n'avais pas parh es. moment, -ft:apparaing 
jeudi à Paris dan qui affirme : Une aueition d'honneur. Par principe, Il Godeau-Goujon Fiñalement, les Nordiques se sont en. | oiymoique “ne prut Jui échappe, A | | don ep i poursuivit la conl pias en plus évident que je 
> Le Red Star, qui va de défaite en | | veut retrouver la couronne nationale, Pan At; core affirmes les meilleurs dans la cour. | moins d'an accilent en patinage 1- || Femarguabiement Dies, qi me buna] assez d'Oxford et qu'Orvy' 
La commission de ia Conpe n'est | défaite, n'a pius confiance. Mais Je si On ut re vanitew de temps en temos et Sérès-Lapébie pe óe relais 4 X 10 km, et ont triompnd | bre- loute une série de auaationa oui mna] avait assez de mol- ` 
ir et a décidé ? sûr que s'il gagnait à, Marsellfs W Son applicai l'entrainement, sa vo- à 3 fr an i lie es paren: Mon père prenait des dispo 
g due er mr e eps > LE HA | re nouvelle commenceraii pour lui 1» | | jont de réussir en feront notre favori à la nuit de Zurich Les Américains ont déclaré forfalt, ce famille et ses parents d'Angleterre. père pi p 
y 


CA D i i Amédée Fournier va so 3 Après dîner, il nous quil x. | ponr me faire entrer-aux Greng 
serait rejoué à Paris au Parc Pigrre LAGOUTTE. go, TENs an Réparer SONDE octi e mer va sani doute re- | cutine, pour reparattra presque im.| de Ja Garde, Il estimait qu 
des Princes jeudi prochain 3 février ~ — aege Ae eree fete) e trouver en Forum un nouvel équipier | médiatement, revêtu d'un uniforme| Valé rompre avec la marine p 

= jos Fae, nous a annoncé ia par $ 3 a ro pod 

Que In deuxième édition de Mar- ticipaiion officielle de Godeau-Goujon RESULTATS bien déoldé à gagner le 22 février la| encore plus éclatant, Et aussitôt, 11] montrer d'une façon éclatan 


seille - Angers aurait Bordeaux pour . el- Dre Lapébie-a M Nuit de Zurich, 1. SUEDE, 2 b. 32 m. $ qualification pour les Siz-Jours de Pa-| m'entraina, seul avec lul, à une re-| Partialité de la monarchie y 
théâtre le S Séries bgsiement 3 A arleroi SAS Cuba; ie 13 Mars even 2 Fininde, 2 nl m. 628. Nore ris, présentation d'a Aids l». es deux grands services zivil 
Que MONTPELLIER . METZ an- 1 partielpauon des grandes équipes étran Nous traversämes les rues à toute| l'armée et de la flotte. 


raf ile À Paris au Pare des Princes, Fes et aulas. vitesse dans une dtincelanto imou] J'étais déjà cnporai de by 


FR atel A À sino ; un soldat d'un régiment de| des élèves officiers d'Ox 
| écrase les frères FAMECHON Fausto coppi à Paris | Le tandem BERGOUGNAN-FOURNET |: mt) mn 


è . H chapeau à poroa de coa sur ja] _Gershet: 
Raedas [De notre envoyé spécial Jacques CHAPUS) via Gênes tête, se trouvait sur le siège avant, 


tête, se trouvait sur le siège avant,| , Cet épisode devait marquer 


é à Li e ktaxon de la v En as| de més relations avec Oxford 
est bien qualifié à Lille| cuanpenor, 3 février. — n faut abandonner le faubourg Montmarires| Die pure semaine en Baigi- À failli être constitué à Montferrand Le'hesen de la voiture émettait aias | à de en eat do voir Ca 
La réclamation du Red Star sur la| le boulevard de Grenglle pour mesurer la popularité de Marcel Cerdan.| que, 1) tanait à Fausto Coppi de rejoin- la police d'arrêter la circulation afin| Peu J'y ai appris.. Néanmoins, 


6; cc pagné notre cl d'Eu: Mans, à Luchon, ri l ssi- e “i faut pas rendre Oxford 
ualification du Tchèque Raeder à Lite | Nous avons déjà accompagné notre champion d'Europe au dre sa famille à Gênes. Aussile cham- de laisser passer l'empereur. ut pas rendre rd respon 
aAa oa ur Ja commision | à Marseille, à Lille, à Bruxelles, mais il n'aura jamais connu un accuell| pion dy monde, qui court dimanche eu| Exempts de la première journée des poules de cing, Montferrandais| En dépit de ses uniformes extra-| de cet état de choses. Cette U 
Suridique d'appel. Le Tehèque eat Gone | aussi enthousiaste que celui qui lui a été réservé à Charleroi, Son seul nom | d'Hiv, a rejoint directement ITia-| eg Toulousains ont joué en Auvergne un match amical, Les premiers| ordinaires et do ses manières brus- ité est incontestablement un rpi 
qualifié pour Lille. écrase une affiche qui contenterait Je publie le plus difficile, Jugez : André| le de Brúxelies et sera de relour A| Pemportèrent d'autant plus aisément que Jes seconds étaient privés del dues Guillauma IT avait sans aucun] quable centre d'enseignement 
Famechon, Kid Dussart, Ray Famechon, Jo Preys, Paris en fin de semai pi P au , privés del doute un certain charme, dont je| Profes y sont pulty 
re F: = plusieurs titulaires, subis tout l'effet science et ce qu'ils ne savim 
Lille-Marseille fera le plein Ray a raison L Qu'importe le résultat, nous dieat | -Le lendemain matin, lorsque jef 3e trouve sur les rayons de 1a bi 
n A jua voyons un 7 F ro Pros tentrai dans son cabinet de travall,| thèque Bodiéienne (4). 
Le matoh n'aura Neu que le 15 février. C'est avec Piaisip qui nois voyons y F > ce matin, au téléphone, Franqueneile, H Lite LR] Rétrospectivement, 1 
Mais, depuis huit Jours, toutes les bonnes boxe n som ere chon jecopier * % nous avons vu du beau jeu et un duei| il était de ipvan: tale A cheval se ps SNS me y 
une troisième oppasition avec m. x sévère enire Fournet et Bergougoan.| Sur son incroyable siège, penchan: e à 
plans oont bodon.. to stade Mennmiéenté | | “Diois de Belrique Jo Preys. Ti a fout à Les deux hommes ont d'alijeura bien] sur un dossier son visage aux mous-| #2 d'imagination pour compe 
avee sas nouvelles Installations. s'apprête À | | gagner, pesi avec des hommes comme - Da OMET Mn clous 1 AMAIN | taches: cétraussées. que ces études difficiles, que jı 
faire de t tous las records d'al- j| Preys que i'on apprend son métier, Ce RE ei rere r ë RE apla tais alors d'une manière ni y 
dunes Cet, partant, de recette), seront | | sont des professeurs indispensables P AU RO Rent at exprima l'espoir que, durant| lière, fournissalent la clef de Le 
(1 Ray compte déja deux victoires aux à z J mon séjour, j'avais appris à con- part des problèmes qui se pos! 
battus. G re Jouer Fournet dans les rangs des f J LT) 
dépens de Preys, Oe solr ce sèra trois Champions de France en seconde mi| altre un peu le peuple allemand.| Jourd'hul dans le monde 
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